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I 
Introduction  
 

Généralités  

La partie diagnostic du PDR-Sarine dresse un état des lieux précis, actualisé et spatialisé du territoire. Le diagnostic identifie les dynamiques, les 

forces, les faiblesses et les enjeux, permettant de fonder les futures orientations stratégiques d'aménagement. De ce point de vue, il fournit une 

analyse ciblĄe des nombreuses Ątudes de base existantes concernant le territoire. L®Ątape du diagnostic doit ątre comprise comme la phase 

prĄparatoire pour l®ensemble des travaux de planification rĄgionale. Il s®agit de décrire le territoire dans son état actuel. Les problèmes en font partie 

autant que les forces et les potentiels. Les principales conclusions de la partie diagnostic sont intégrées dans le cadre du programme des études en 

vue de la définition du programme d®amĄnagement rĄgional. Le diagnostic initialement effectuĄ se basait ainsi sur les donnĄes collectĄes lors de 

l®Ąlaboration de la premiăre version du plan directeur rĄgional en 2019. Depuis, elles ont ĄtĄ actualisĄes selon les donnĄes les plus récentes 

disponibles en fonction de chaque thĄmatique lors de l®Ąlaboration de la version du document pour examen final, avec le plus souvent pour date de 

rĄfĄrence l®annĄe 2024. Les thĄmatiques abordĄes dans la partie diagnostic sont les mąmes que celles qui sont traitées dans le volet stratégique du 

document. A cela s®ajoute une analyse diagnostique complĄmentaire transversale en matiăre de nature et de paysage, qui vient enrichir non 

seulement la qualitĄ de l®analyse territoriale, mais Ągalement les stratĄgies qui sont au c¸ur de l®amĄnagement rĄgional, telles que l®urbanisation, 

l®Ąconomie ou la mobilitĄ. De nombreux ĄlĄments d®analyse contenus dans la partie diagnostic du document viennent en outre justifier les 

orientations prises du point de vue stratégique. Ils complètent de ce point de vue ponctuellement le rapport explicatif destiné spécifiquement aux 

autorités cantonales pour les aspects qui ne sont pas spécifiquement liés au respect de conditions imposées par la planification supérieure. 

Méthodologie  

L®approche mĄthodologique adoptĄe pour mener û bien le processus du diagnostic se base, en premier lieu, sur l®analyse des données statistiques 

û disposition telles que celles en lien avec l®Ąvolution de la dĄmographie et des emplois. Les Ątudes sectorielles ou documents transmis par les 

autoritĄs cantonales, rĄgionales et communales ont constituĄ une source additionnelle et prĄcieuse d®informations. Finalement, par le biais d®une 

multitude de gĄodonnĄes collectĄes auprăs des Services d®information du territoire de Fribourg (SGO), la Région a pu procéder à une analyse 

spatiale du territoire, autant sous un profil qualitatif que quantitatif. Parallèlement aux éléments susmentionnés et afin de ne pas réduire le diagnostic 

à une simple analyse des données techniques, les porteurs de projets ont Ągalement pu s®appuyer sur les connaissances approfondies du territoire 

offertes par les acteurs techniques et politiques communaux et régionaux. Pour cette raison, deux séances organisées sous forme participative ont 

permis de compléter le diagnostic. Il est intéressant de relever à ce propos que la démarche a été effectuée conjointement entre le PDR-Sarine et le 

PA4. Les donnĄes collectĄes pour la partie diagnostic ont ensuite pu ątre mises û jour lors de l®Ąlaboration du PA5, le territoire couvert par les deux 

planifications étant largement identiques.
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U 
Urbanisation  
Dynamique démographique  

Évolution passée des habitants et emplois  

Population  

  2000 2005 2010 2015 2018 2024 

District de la Sarine 81'000 86'000 95'000 104'000 106'000 112®804 

Dont communes de prioritĄ d®urbanisation 1 58'000 62'000 68'000 74'000 75'000 78®676 

 Autres communes 23'000 24'000 27'000 30'000 31'000 34®128 

Tableau 1 : Nombre  d'habitants dans le district de la Sarine, de 2000 à 2024  

Le district de la Sarine est passé d'environ 81'000 habitants en 2000 à 112'804 en 2024, ce qui correspond à une augmentation d'environ 30% au 

total ou 1.5% par année, respectivement, 0,7% depuis 2017. Cette moyenne annuelle est proche sur celle du canton de Fribourg (1,2% par an), qui 

a connu la croissance relative la plus forte de Suisse pendant cette période. A titre de comparaison la moyenne de croissance annuelle en Suisse 

est d®environ 1%. 

Le district de la Sarine accueille un tiers de la population du canton. Les neuf communes sarinoises du centre cantonal (correspond à la priorité 

d®urbanisation 1 du PDCant : Avry, Belfaux, Corminboeuf, Fribourg, Givisiez, Granges-Paccot, Marly, Matran et Villars-sur-Glâne) représentent 

environ 70% des habitants du district. Il est toutefois intéressant de relever que depuis 2015, on observe une croissance relative moins importantes 

de ces communes (communes de prioritĄ d®urbanisation 1, +0,7% par an) par rapport aux autres communes du district (+1,4% par an).  

Emplois  

  2001 2005 2008 2012 2016 2017 2023 

District de la Sarine 48'000 49'000 52'000 65'000 67'000 69'000 73'594 

Dont communes de prioritĄ d®urbanisation 1 35'000 36'000 38'000 48'000 49'000 50'500 63'894 

Autres communes 13'000 13'000 14'000 17'000 18'000 18'500 9'700 

Tableau 2 : Nombre  d'emplois dans le district de la Sarine, de 2001 à 2023  

Le district de la Sarine est passé d'environ 48'000 emplois en 2001 à 73'594 en 2023, soit une augmentation de 53% sur la période (contre 44% 

entre 2001 et 2017). Cela correspond à une croissance moyenne annuelle de 2.2%, un rythme légèrement inférieur à celui observé pour 2001²

2017 (2.3%), mais qui reste supérieur à la moyenne suisse (1.8%). 

Contrairement à l'évolution du nombre d'habitants, celle des emplois n'enregistre pas de baisse particulière ces dernières années. Les valeurs 

varient trop d'une année à l'autre pour identifier des tendances.  

Alors que la Sarine accueille un tiers des habitants du canton, cette proportion est de 45% pour les emplois. À l'intérieur du district, près de trois 

quarts des emplois se concentrent dans le centre cantonal (correspond û la prioritĄ d®urbanisation 1 du PDCant). Ceci témoigne du rôle de centre 

économique suprarégional que revêt la Sarine et, plus précisément, les communes du centre cantonal. Les flux pendulaires expriment également 

cette tendance, comme l®illustre le chapitre Mobilité. 

Tendances d'évolution future des habitants et emplois  

La Région s'appuie sur les principes de croissance fixés dans le PDCant. Ce dernier se base sur le scénario « haut » de l'OFS qui prévoit une 

croissance forte dans le canton de Fribourg. Le PDCant fixe une répartition différenciée de cette évolution à l'intérieur du territoire fribourgeois. Il 

prévoit de concentrer l'essentiel de la croissance dans les polarités urbaines principales, en particulier dans les agglomérations.  

Le PDCant attribue une priorité d'urbanisation allant de 1 à 4 à chaque secteur urbanisé, en fonction de son caractère urbain et de son rôle dans le 

réseau cantonal : 
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² 1 : Tissu urbain dans les projets d®agglomĄration 

² 2 : Tissu urbain des centres régionaux 

² 3 : Tissu urbain hors des centres 

² 4 : Secteurs urbanisés de tous les autres types d'espace 

Les tissus urbains prenant historiquement part aux projets d®agglomĄration sont de prioritĄ 1, alors que les autres secteurs urbanisés se voient 

attribuer des priorités allant de 2 à 4. A noter que la priorité 2, qui comprend des centres régionaux comme Mo rat ou Romont, n'est pas présente en 

Sarine. 

 

 Figure 1 : Priorités  d'urbanisation selon le PDCant  

Le PDCant fixe ensuite des taux de croissance maximum par priorité d'urbanisation. Ces taux permettent de calculer pour chaque secteur un 

plafond démographique à l'horizon 2032. En prenant le résultat de l'ensemble de la Sarine, on peut calculer la part que la Sarine occupe dans la 

croissance cantonale calculée par l'OFS entre 2017 et 2032. En appliquant cette même part à la tranche 2032 à 2042 de l'OFS, on obtient la 

croissance sarinoise à 2042. On peut également distribuer cette croissance au prorata dans les différentes typologies de secteurs urbanisés. 

Priorité d'urbanisation Habitants 2018 Croissance 

maximale à 

15 ans selon 

PDCant 

Max. 

habitants 

2032 

Max. 

habitants 

2042 

Croissance totale 

2018-2042 

Croissance annuelle 

2018-2042 

1 : Tissu urbain dans les projets 

d'agglomération 

74'000 45% 107'000 123'000 49'000 67% 2.2% 

2 : Tissu urbain des centres régionaux 0 25% 0 0 0 0% 0.0% 

3 : Tissu urbain hors des centres 11'000 15% 13'000 14'000 3'000 22% 0.8% 

4 : Secteurs urbanisés de tous les autres 

types d'espace 

16'000 15% 18'000 20'000 4'000 22% 0.8% 

Hors territoire d'urbanisation 5'000 0% 5'000 5'000 0 0% 0.0% 

Total 106'000  143'000 162'000 55'000 52% 1.8% 

Tableau 3 : Évolution  maximale des habitants selon le PDCant  
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Ce sont ainsi 55'000 habitants supplémentaires que le district est censé accueillir d'ici 2042, portant sa population de 106'000 habitants en 2018 à 

162'000 en 2042, soit une croissance de 52% au total, ou de 1.8% en moyenne par an. 

Priorité d'urbanisation Emplois 

2017 

Croissance 

maximale à 

15 ans 

selon 

PDCant 

Max. 

emplois 

2032 

Max. 

emplois 

2042 

Croissance totale 

2017-2042 

Croissance annuelle 

2017-2042 

1 : Tissu urbain dans les projets 

d'agglomération 

60'000 45% 87'000 99'000 39'000 65% 2.0% 

2 : Tissu urbain des centres régionaux 0 25% 0 0 0 0% 0.0% 

3 : Tissu urbain hors des centres 3'000 15% 4'000 4'000 1'000 22% 0.8% 

4 : Secteurs urbanisés de tous les autres types 

d'espace 

4'000 15% 4'000 5'000 1'000 22% 0.8% 

Hors territoire d'urbanisation 1'000 0% 1'000 1'000 0 0% 0.0% 

Total 68'000  96'000 109'000 41'000 60% 1.9% 

Tableau 4 : Évolution  maximale des emplois selon le PDCant  

Quant aux emplois, ce sont 41'000 places supplémentaires que le district est censé accueillir d'ici 2042, portant leur nombre de 68'000 en 2018 à 

109'000 en 2042, soit une croissance de 60 % au total, ou de 1.9 % en moyenne par an.  

Priorité d'urbanisation H+E 

2017/18 

Max. H+E 

2032 

Max. H+E 

2042 

Croissance totale 

2018-2042 

Croissance annuelle 2017/18-2042 

1 : Tissu urbain dans les projets 

d'agglomération 

133'000 194'000 222'000 88'000 66% 2.1% 

3 : Tissu urbain hors des centres et 4 : Secteurs 

urbanisés de tous les autres types d'espace 

(aucune priorité 2) 

35'000 40'000 42'000 8'000 22% 0.8% 

Hors territoire d'urbanisation 6'000 6'000 6'000 0 0% 0.0% 

Total 174'000 240'000 270'000 96'000 55% 1.8% 

Tableau 5 : Évolution  maximale des habitants (H) et emplois (E) selon le PDCant  

Au total, ce sont donc 96'000 habitants et emplois supplémentaires que le district est censé accueillir d'ici 2042, portant leur nombre de 174'000 en 

2017/18 à 270'000 en 2042, soit une croissance de 55% au total, ou de 1.8% en moyenne par an.  

Ce scénario prévoit 88'000 nouveaux habitants et emplois dans les communes sarinoises de la priorité 1 et 8'000 dans le reste du district. La priorité 

1 d'urbanisation accueille aujourd'hui 75% des habitants et emplois du district. Ce ratio devrait passer à 82% en 2042. 

 

Depuis le début des années 2000, le district de la Sarine connaît une croissance démographique et économique soutenue, 

supĄrieure aux moyennes suisses, marquĄe par une hausse significative du nombre d®habitants et d®emplois. Il concentre 

aujourd®hui environ un tiers de la population cantonale et près de la moitié des emplois, confirmant son rôle de pôle 

suprarégional. Si la croissance démographique récente tend à se diffuser vers les communes périphériques, les emplois 

demeurent fortement polarisés dans les  zones les plus centrales. Û l®horizon 2042, le PDCant anticipe la poursuite d®une 

croissance soutenue, il prĄvoit cependant de distribuer la population de faĂon cohĄrente avec les prioritĄs d®urbanisation 

qu®il a dĄfinies. Ces éléments soulèvent d es enjeux structurants de capacitĄ d®accueil, de mobilitĄ et de rĄpartition spatiale 

de la croissance  au sein du district.  
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Espaces fonctionnels et structuration du territoire  

Structure territoriale et densité  

Pour l®ensemble des analyses, le PDR-Sarine se base dans la continuité dynamique des PA en proposant un découpage fonctionnel du territoire 

basé sur plusieurs critères. Ce découpage est établi en prenant en compte les caractéristiques des tissus urbanisés, telles que la densité et la 

continuitĄ du býti, ainsi que l®accessibilitĄ en transports publics. Dans ce cadre, l®organisation territoriale du district repose sur une gradation de la 

densité depuis le centre vers la périphérie, tout en suivant une structure radiale organisĄe autour d®axes de mobilitĄ majeurs. Cette structure ² 

différente de celle du PDCant ² a ĄtĄ dĄfinie dans le projet d®agglomĄration depuis plusieurs gĄnĄrations et demeure pertinente û l®Ąchelle Ąlargie 

du district ; elle est d®ailleurs reprise à ce titre dans le PDR-Sarine. Ces périmètres font ainsi écho, dans la plupart des cas, aux priorités 

d®urbanisation du PDCant.1 

Le district de la Sarine, situĄ au c¸ur du canton de Fribourg, prĄsente une structure territoriale marquĄe par une forte polarisation urbaine autour 

de la ville de Fribourg, centre cantonal et universitaire. 

En périphérie immédiate de la ville de Fribourg, se trouve un pĄrimătre relativement dense et compact (qui correspond û la prioritĄ d®urbanisation 1 

du PDCant), composĄ d®un centre compact, le noyau, et d®une 1ère couronne û l®urbanisation continue. Ce pĄrimătre concentre la majoritĄ des 

emplois, des services et des infrastructures de mobilité.  

En périphérie immédiate s®Ątendent des poches urbanisĄes autour des centres de localitĄs, souvent structurĄs autour d®arrąts de transports publics. 

Il s®agit de la 2ème couronne. Elle joue un rďle de relais entre le c¸ur d®agglomĄration et le reste du district. 

Au-delà, le territoire prend un caractère plus périurbain et rural, structuré en noyaux villageois plus diffus, caractérisé par une urbanisation 

discontinue. 

 

Figure 2 : Périmètres  urbanisés ainsi que la qualité de desserte en transport public selon le PDcant  

Sous-régions et axes fonctionnels  

Dans le périmètre de noyau, les axes ne sont que peu visibles car les réseaux de mobilité sont très denses. Au niveau de la première couronne, 

quatre axes de mobilité se distinguent et se poursuivent dans la 2ème couronne (dans une certaine mesure également dans les noyaux villageois) : 

² Axe Nord, partant de Givisiez, suivant les voies ferrées en direction de Grolley ² Payerne 

² Axe Sud-Est, partant de Marly, suivant l®axe routier en direction de Le Mouret ² Bulle 

 
1 Pour plus de renseignements sur le découpage fonctionnel et les critères sélectionnées, merci de vous référer au « rapport du PA5 » dans le chapitre « 04 Analyse de 
la situation et des tendances » du plan directeur régional PA5 
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² Axe Sud-Ouest, partant de Villars-sur-Glâne, en direction de Rossens-Bulle 

² Axes Ouest, partant de Villars-sur-Glâne, suivant les voies ferrées en direction de Neyruz ² Romont 

Ces axes drainent le territoire en matière de trafic et d'accès aux services. Par leur rôle fonctionnel au niveau de la mobilité et des services, ces 

axes agissent comme des espaces fonctionnels structurant le territoire. D®un point de vue politique, ils correspondent approximativement aux « 

sous-régions » : Sarine Nord, la Haute Sarine (Plateau du Mouret), la Sarine Ouest et Sarine campagne (Gibloux).  

 

Figure 3 : Sous-régions principales de la Sarine  

Centralités intercommunales / polarités  

Le schéma directeur de la Sarine (2018), s®est basĄ sur une analyse détaillée consistant à classifier les communes en fonction de critères liés aux 

services et équipements à disposition, de l'économie (présence de zones d'activités, nombre d'emplois), de la démographie (typologie communale 

selon l'OFS, nombre d'habitants) et de la mobilité (importance du réseau de transports individuels motorisés, type et cadence de transports publics). 

Le Schéma directeur de la Sarine identifie six localités qui possèdent une fonction de polarité intercommunale, de par leur importance 

démographique, leur vitalité économique, leur densité bâtie, leur situation dans le réseau de transport et leur offre en infrastructures et services. 

Ces six polarités sont complémentaires au tissu dense compris dans les communes du centre cantonal (historiquement les neuf communes du 

district de la Sarine concernĄes par un projet d®agglomĄration). Ces polaritĄs s®inscrivent en cohĄrence avec les axes de dĄveloppement décrits ci -

avant. Elles sont prises en compte dans le PDR-Sarine en leur attribuant un rôle particulier. 

Localités avec un potentiel de renforcement  

De faĂon schĄmatique, les localitĄs qui disposent d®un potentiel de densification sont celles qui sont concernĄes par les pĄrimètres de noyau et de 

couronnes (1ère et 2ème couronne). Il est à noter que, pour une bonne coordination entre urbanisation et transports, les secteurs urbanisés qui 

disposent d®une bonne qualitĄ de desserte en transports publics sont û privilégier (qualité de desserte minimale de C selon le PDCant). Les localités 

qui disposent d®un potentiel de densification sont identifiées par le schĄma directeur rĄgional de la Sarine comme des polaritĄs. L®ensemble du 

territoire communal ne se prête pas toujours à un renforcement, en particulier pour les communes de 1ère et 2ème couronne, c®est souvent la 

centralitĄ qu®il s®agit d®identifier et de renforcer.  

Ces localités disposent également, pour une majoritĄ d®entre-elles, des zones d®activitĄs d®importance (cantonale, cantonale stratégique ou 

régionale) ainsi que des possibilités d®extension de ces derniăres (voir thĄmatique des zones d®activitĄs). 

Les localités dense et attractives sont également propices û l®accueil d®Ąquipements et d®infrastructures d®importance rĄgionale (voir thématique des 

infrastructures publiques). 
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Figure 4 : Polarités  définies dans le Schéma directeur de la Sarine, superposées aux périmètres urbanisés définis dans le PA5  

Le district de la Sarine présente une organisation territoriale fortement polarisée autour de la ville de Fribourg, centre 

cantonal et principal pďle d®emplois, de services et d®infrastructures. Cette structure s®appuie sur une gradation de la 

densité urba ine, allant d®un noyau central dense et d®une 1ère couronne à urbanisation continue vers des espaces 

périurbains et ruraux plus diffus. Le territoire est structuré par des axes de mobilité majeurs, qui organisent les flux et 

définissent des sous -régions fonctionnelles. Des polarités intercommunales identif iées par le Schéma directeur régional 

complătent cette armature territoriale et jouent un rďle clĄ dans la structuration du dĄveloppement et l®accăs ĄquilibrĄ aux 

services.  Pour le district il est important à la fois de viser une coordination optimale entre urbanisation et transports tout en 

respectant l e rôle des sous -régions ainsi que des polarités secondaires qui jouent un rôle important.  

 

Territoire d®urbanisation 

Le PDCant a été révisé en 2017. La Confédération a approuvé cette nouvelle version en plusieurs étapes, dès 2019. Les nouvelles directives 

mettent un frein à la création de nouvelles zones à bâtir, dans le but de limiter l'étalement urbain et la consommation du sol. 

Conditions du PDCant  

Mises  en zone à bâtir  

En plus des critères habituels d'opportunités et de besoins, les mises en zone à bâtir doivent respecter un ensemble de critères éliminatoires, dont 

voici quelques exemples pour les zones résidentielles :  

² Le terrain doit se situer dans l'enveloppe du territoire d'urbanisation du PDCant. 

² Il faut démontrer que les réserves existantes à proximité sont insuffisantes. Le PDCant fixe des seuils de saturation. Par exemple, dans 

la priorité 4, il ne doit pas subsister plus de 0.5 ha de terrains non construits dans le secteur d'urbanisation concerné, qui correspond 

en général à l'ensemble de la zone à bâtir de la commune en question. 

² Chaque opération d'extension, qui peut comprendre un ensemble de plusieurs mises en zone, est limitée dans son étendue globale ; 

1.5 ha, par exemple, pour la priorité 4. Pour cette priorité, seules deux opérations peuvent être prévues au cours de la durée de vie 

d'un plan d'aménagement local.  
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² L'indice brut d'utilisation du sol (IBUS) doit être fixé à 1.0 au minimum et il n'est pas possible de réserver les nouvelles extensions aux 

habitations individuelles. 

En comparant ces conditions à son territoire, la Région comprend qu'il sera difficile de légaliser de nouvelles zones à bâtir en Sarine pendant 

plusieurs annĄes. C'est sans doute dans la prioritĄ d®urbanisation 1 (pĄrimătre de noyau et 1ère couronne) que les premières extensions pourront 

voir le jour. 

Les mises en zone à bâtir à vocation d'activités sont, quant à elles, soumises à validation par un système régional de gestion des zones d'activités, 

dont la structure est fixée dans le présent plan directeur régional. Le PDCant établit également des conditions particulières pour ce type 

d'extension, selon l'importance de la zone dans le réseau cantonal (importance cantonale, régionale, locale).  Par exemple, des seuils de saturation 

des réserves et des limites d'étendue sont également fixés. À noter que les extensions de zones d'activitĄs locales (autres zones d®activitĄs) ne 

seront possibles que si coordonnées avec une demande de permis de construire et conditionnées à une construction dans un délai de 5 ans. 

Le PDCant fixe à 159 ha au maximum les besoins en zones d'activités dans le district de la Sarine à l'horizon 2035. La thĄmatique Zones d®activitĄs 

du présent chapitre traite ces questions plus en détail.   

Les extensions d'autres types de zones à bâtir, comme les zones d'intérêt général et les zones spéciales, ne sont, quant à elles, pas réglées par des 

quotas comme pour les zones résidentielles et d'activités. Elles doivent notamment respecter des critères de justification du besoin et de 

localisation.  

Densification  

La planification cantonale encourage la densification du tissu bâti dans les secteurs qui disposent d'une bonne desserte en transports publics. L'outil 

clé mis en place par le Canton est la nécessité pour chaque commune de réaliser une étude de densification en lien avec son plan d'aménagement 

local. Ces études visent à évaluer le potentiel à l'intérieur de la zone à bâtir existante, à mettre en lumière les atouts et contraintes locales et à définir 

des mesures de densification et de requalification du milieu bâti. Certaines mesures sont reportées dans les documents légalement contraignants 

des plans d'aménagement locaux. 

Territoire d®urbanisation dans le district de la Sarine 

Zone à bâtir légalisée  

Les possibilités de développement sont liées à la priorité d'urbanisation que le PDCant attribue à chaque secteur en zone à bâtir. Le Canton fixe 

notamment des densités cibles qui doivent être atteintes dans la zone à bâtir à densifier. La Région se réfère à ces chiffres, qu'elle a généralisés à 

une seule valeur par priorité d'urbanisation, pour comparer la densité existante à celle visée. Ces informations donnent également un ordre de 

grandeur du nombre d'habitants et d'emplois supplémentaires qui peuvent être accueillis dans la zone à bâtir existante.  

Priorité 

d'urbanisation 

Zone à bâtir 

légalisée (ha) 

Habitants (H) et 

emplois (E) existants 

Densité existante 

(H+E/ha) 

Densité cible min. 

selon PDCant 

(H+E/ha) 

Potentiel H+E supplémentaires 

1 1'320 133'490 101 60 - 54'170 

3 400 14'600 35 45 3'260 

4 660 19'930 30 35 3'090 

Total 2'380 168'020 70   

Tableau 6 : Densité  d'habitants (H) et emplois (E) dans la zone à bâtir légalisée, selon les priorités d'urbanisation du PDCant  

La Sarine possăde en tout 2'400 ha de zone û býtir, dont environ la moitiĄ dans la prioritĄ d®urbanisation 1. Les densitĄs d'usagers vont de 30 

habitants et emplois par hectare en prioritĄ 4, û plus de 100 dans la prioritĄ d®urbanisation 1.  

En comparant ces valeurs avec les densités cibles, on se rend compte que ces dernières sont déjà largement dépassées à l'intérieur de la priorité 1 

et presque atteintes à l'extérieur. 

La différence entre les densités actuelles et ciblés correspond û un potentiel thĄorique d'usagers supplĄmentaires. Le potentiel d®un peu plus de 

6'000 nouveaux habitants et emplois dans les prioritĄs d®urbanisation 3 et 4 couvre presque la croissance d®habitants et d®emplois projetée, estimée 

à 8'000. Selon ce calcul, seuls environ 2'000 nouveaux usagers devraient ainsi trouver place dans de nouvelles zones à bâtir. Toutefois, l®expĄrience 

montre que ces analyses théoriques du potentiel d'accueil sont largement dépendantes de la méthodologie et des hypothèses de travail. Elles 

n'offrent qu'un aperçu très général, qui ne tient pas compte de la réalité du terrain. Pour disposer d'une connaissance des potentiels d'accueil plus 

proche de la réalité, des études locales sont nécessaires. 

Territoire dôurbanisation et extensions futures de la zone à bâtir  

Les régions peuvent proposer des adaptations du territoire d'urbanisation via le PDR. Ces modifications, si approuvées par les services cantonaux, 

entraineront une adaptation ultérieure de la carte de synthèse du PDCant qui devra suivre un examen fédéral. Les modifications proposées par le 

PDR doivent suivre des crităres stricts (cf. Extrait du guide pour l®amĄnagement rĄgional) et respecter le quota de surface du territoire 

d'urbanisation attribué à la région, en l'occurrence : 3'128 ha pour la Sarine (valeur liante).  
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Les nouvelles zones à bâtir doivent répondre à des conditions de densité globalement plus strictes que celles existantes. Pour cette raison, la 

Région leur attribue des densités cibles plus élevées. Ces valeurs sont cohérentes avec celles inscrites dans les PA pour la prioritĄ d®urbanisation 1, 

et des références des cantons voisins pour les priorités 3 et 4. 

Priorité d'urbanisation Etendue max. des mises 

en zone en Sarine (ha) 

Densité cible (H+E/ha) Potentiel H+E supplémentaires 

1 112 150 17'000 

3 30 80 2'500 

4 43 80 3'500 

Total 185  23'000 

Tableau 7 : Densité  d'habitants (H) et emplois (E) dans les extensions de la zone à bâtir selon le territoire d'urbanisation du PDCant  

 

Environ deux tiers du potentiel de mise en zone sont rĄservĄs û la prioritĄ d®urbanisation 1 au sens du PDCant.  

Pour les prioritĄs d®urbanisation 3 et 4, les extensions offrent un potentiel d'environ 6'000 nouveaux habitants et emplois. 

Cela couvre largement le besoin de 2'000 usagers qui ne pourrait pas trouver place dans la zone à bâtir existante selon les 

estimat ions ci -dessus. Toutefois, ces rĄsultats sont û nuancer sachant qu®il s®agit d®estimations thĄoriques rĄalisĄes û 

l®Ąchelle macroscopique (absence d®Ątudes locales) et que les possibilitĄs rĄelles de mise en zone û býtir demeureront 

extrêmement limitées ce s prochaines années.  

La révision du PDCant  instaure un cadre strict visant û limiter l®Ątalement urbain et û privilĄgier la densification du tissu býti 

existant, en particulier dans les secteurs bien desservis par les transports publics. En Sarine, les possibilités de création  de 

nouvelles zones à  bâtir sont ainsi fortement contraintes et majoritairement concentrées dans les périmètres de priorité 

d®urbanisation 1. L®analyse des densitĄs indique que les objectifs cantonaux sont dĄjû atteints, voire dĄpassĄs, dans les 

zones centrales, tandis que les marges de densification dans les zones périphériques offrent un potentiel limité et 

théorique. La densification ne doit cependant pas devenir un but en soi  et doit être pensée en fonction du contexte et de 

façon qualitative.  

 

Zones d®activitĄs  

Cadre cantonal pour la gestion des zones d®activitĄs 

Selon le plan directeur cantonal, et précisément la fiche T105. Gestion des zones d®activitĄs, les régions doivent assumer la gestion des zones 

d®activitĄs. Les exigences portent notamment sur un dimensionnement adaptĄ aux besoins effectifs des entreprises, ainsi que sur l®encouragement 

des synergies entre les entreprises d®un mąme secteur. Il s®agit de définir les principales tâches de ce système et de mettre en place une 

gouvernance.  

Cette thĄmatique a fait l®objet d®une Ątude de base menĄe par la RĄgion (Wėest Partner, 2024). Un rĄsumĄ est fourni dans le rapport explicatif. 

État des lieux et potentiel de développement  

En 2023, le district de la Sarine compte 55'295 emplois en Ąquivalent plein temps (EPT), soit 44 % des emplois û l®Ąchelle cantonale. Il s®impose 

ainsi comme le moteur de l®Ąconomie du canton de Fribourg. Le territoire est principalement marqué par le secteur tertiaire (82%). Ceci s®explique 

notamment par la situation de la ville de Fribourg en tant que centre cantonal et principal pďle de services et d®infrastructures, qui enregistre une 

forte hausse d®emplois notamment dans les secteurs du social et de la santé depuis plusieurs années. 

Les zones d®activitĄs constituent des pďles de dĄveloppement Ąconomique qui ont pour objectif d®accueillir les activitĄs qui ne peuvent pas être 

intĄgrĄes dans un tissu mixte, en raison de l®importance des surfaces requises ou des nuisances qui peuvent ątre générées. Comparativement à 

l®ensemble du territoire, le poids de l®emploi dans les zones d®activitĄs est plus faible. Celles-ci concentrent 31 % des emplois en EPT du district, soit 

environ 17®000 postes de travail dĄnombrĄs dans ces zones. 

La distribution de l®emploi dans le territoire est inĄgale. Les zones d®activitĄs û plus forte densitĄ d®emplois sont principalement concentrées le long 

de l®autoroute et des grands axes routiers. Globalement, le taux d®occupation du sol s®Ąlăve û 55 %, une valeur indicative qui paraĉt relativement 

basse en comparaison avec d®autres territoires prĄsentant des caractĄristiques similaires. Cette thĄmatique est prĄsentĄe plus en détail dans le 

rapport explicatif.   
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Occupation du sol  

Selon l®Ątude susmentionnĄe (Wėest Partner, 2024), l®occupation moyenne des zones d®activitĄs est de 55 %, incluant le býti et les usages annexes, 

ce qui semble relativement bas. Toutefois, ce chiffre doit être nuancé en tenant compte des éléments suivants : 

 

² Sites stratégiques actuellement inoccupés : Les deux grands sites de Bertigny et de Pré aux Moines, qui totalisent 28 ha, sont 

actuellement inoccupĄs, car leur mobilisation est conditionnĄe par des projets cantonaux d®envergure en cours. Û eux seuls, ces deux 

sites influencent sensiblement la part de surfaces inoccupées. 

² Nature de la rĄserve interne : La rĄserve interne correspond û la somme des surfaces non construites û l®Ąchelle du district de la 

Sarine. Toutefois, lorsqu®on examine la situation û l®Ąchelle d®une parcelle, on observe souvent des bordures de routes d®accès ou de 

petites surfaces autour des býtiments qui ne peuvent pas ątre construites. Cela s®explique soit par une superficie trop rĄduite, soit par 

une géométrie de terrain défavorable. 

² Contraintes réglementaires : Une distance minimale de construction doit être respectée par rapport aux parcelles voisines. Les 

răglements communaux d®urbanisme prĄconisent gĄnĄralement une distance minimale de 4 m, ce qui rĄduit d®autant la surface 

réellement disponible pour de nouvelles constructions. 

Les zones d®activitĄs lĄgalisĄes sont prĄsentĄes ci-dessous sous forme cartographique ainsi que sous forme de liste, avec des informations relatives 

notamment û la surface, û l®emploi par hectare et û l®occupation du sol par secteur. Les donnĄes prĄsentĄes sont issues d®une Ątude sur le potentiel 

de mobilisation des zones d®activitĄs (Wėest Partner, 2024).  

 

 
  
Figure 5 : Cartographie des zones d®activitĄs lĄgalisĄes du district de la Sarine  (carte issue de l®Ątude Wėest Partner, 2024) 
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Secteur Commune Surface en ha EPT/ha Entreprises Occupation du sol 

1) Blufactory Fribourg 3.8 100 23 95.4% 

2) Bertigny Villars-sur-Glâne 11.9 - - - 

3) Daillettes Fribourg 10.6 39.2 36 85.4% 

4) Moncor Villars-sur-Glâne 31.3 119.1 81 70.7% 

5) Givisiez-Corminboeuf - CIG Givisiez - Corminboeuf 85 60.8 182 55.6% 

6) Englisberg Granges-Paccot 15.2 44.5 55 66.6% 

7) Marly - MIC Marly 18.6 19.7 43 43.1% 

8) Marly ² Pré-aux-Moines Marly 16.8 - - 1.9% 

9) Marly Chésalles Corbaroche Marly 15.7 28.8 66 62.9% 

10) Matran Ouest Matran 12.8 70.4 34 81.6% 

11) Matran Est Matran 12 23.8 23 70.2% 

12) Givisiez Colline Givisiez 10.9 196.1 47 61.7% 

13) Granges-Paccot Ouest Granges-Paccot 3.0 54.7 5 71.0% 

14) Avry Rosé Avry 7.7 13.2 17 67.6% 

15) Belfaux Belfaux 6.0 20.0 6 34.1% 

16) Grolley Grolley 12.2 19 35 59.3% 

17) Gibloux - Farvagny Gibloux 18.5 11.0 23 35.0% 

18) Gibloux ² Rossens - Comberbesse Gibloux 8.4 31.5 30 57.9% 

19) Gibloux - Montena Gibloux 9.4 26.8 12 65.0% 

20) Gibloux - Vuisternens Gibloux 7.3 9.6 6 75.5% 

21) Chénens Chénens 8.0 4.5 23 59.9% 

22) Hauterive Hauterive 6.8 1.6 1 18.3% 

23) Autres zones (desserte A) Multiples 2.1 12.3 12 79.7% 

24) Autres zones (desserte B-C) Multiples 14.2 9.9 22 65.8% 

25) Autres zones (desserte D-E-nul) Multiples 42.4 13.2 120 54.9% 

     55.2% 

Tableau 8 : RĄpartition des zones d®activitĄs existantes et occupation du sol (donnĄes issues de l®Ątude Wėest Partner, 2024) 

État des réserves  

Sur le terrain, deux situations peuvent ątre observĄes : certains secteurs disposent encore d®un potentiel de densification, tandis que d®autres 

arrivent en limite de capacité et une extension sera nécessaire à moyen terme. Bien que les réserves de terrains constructibles demeurent 

globalement importantes û l®Ąchelle du territoire, certains secteurs plus attractifs ont une disponibilitĄ limitĄe, tels que Englisberg et Matran Ouest. 

Dans ce contexte, une extension devra être envisagée dans un avenir relativement proche, en respectant les conditions préalables définies par le 

Canton.  

Il convient de relativiser le taux d®occupation calculĄ par secteur, car il tient compte de rĄserves internes et de réserves d®entreprise. Selon les 

răgles du PDCant, la rĄserve d®entreprise n®est pas intĄgrĄe dans le total de rĄserve d®un secteur, afin de permettre un dĄveloppement futur de 

l®entreprise propriĄtaire de la parcelle concernĄe. A titre d®exemple, dans le secteur d®Englisberg une parcelle est classĄe en rĄserve d®entreprise, 

ce qui réduit la surface réellement disponible. 

Cas particulier : Potentiel du site de la Poya  

Suite à la fermeture de la caserne de la Poya à Fribourg, la parcelle RF 60082 d®une superficie de 4,6 ha, reprĄsente une opportunitĄ pour accueillir 

des entreprises et devenir un nouveau pďle d®activitĄs. Cette parcelle bĄnĄficie d®une proximitĄ directe avec les transports publics (gare et arrêt de 

bus) ainsi qu®avec une sortie d®autoroute. Elle offre également une excellente visibilité, qui est un facteur important pour les entreprises. Ce site 

conviendrait parfaitement aux entreprises qui cherchent à la fois une excellente accessibilité et la proximité des services et commodités, notamment 

des infrastructures sportives.    

La planification communale en vigueur prévoit une mixité dans ce secteur, dont une part importante pourrait être dédiée aux activités. 

  

 
2 La parcelle nôest actuellement pas class®e en zone dôactivit® ¨ proprement, elle nôappara´t donc pas dans les cartes et tableaux en lien avec cette thématique. 
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Les zones d®activitĄs du district de la Sarine prĄsentent une structure polarisĄe le long de l®autoroute et des principaux 

axes routiers. La distribution des emplois est fortement concentrée autour de la ville de Fribourg et de sa première 

couronne. Avec p lus de 55'000 d®emplois EPT, dont une forte majoritĄ issue du secteur tertiaire, le district reprĄsente 44% 

d®emplois û l®Ąchăle cantonale. Certains secteurs en zone d®activitĄs disposent d®importantes rĄserves fonciăres, tandis 

que d®autres sont dĄjû fortement construits, ce qui nĄcessitera une extension û moyen terme, conformĄment aux 

prescriptions cantonales. Le PDCant exige que les rĄgions assurent une gestion coordonnĄe des zones d®activitĄs afin de 

garantir une offre suffisante et bien situĄe, ainsi qu®une utilisation optimale du sol. Le dĄfi est de taille, dans la mesure où la 

compĄtitivitĄ d®un territoire dépend directement de sa capacité à mobiliser ses ressources foncières et à proposer des 

conditions attractives pour l®implantation et le dĄveloppement d®activitĄs Ąconomiques. 

Urbanisation, nature et paysage  

Le territoire de la Sarine se caractérise par une grande diversité de paysages ² urbains, agricoles, forestiers et naturels ² qui fondent son identité 

territoriale et sa qualitĄ de vie. La dynamique de croissance dĄmographique, conjuguĄe aux besoins d®accueil liés au développement économique, 

accentue toutefois les pressions exercées sur les espaces ouverts et sur la cohérence du paysage. La densification, indispensable pour limiter 

l®Ątalement urbain, doit dĄsormais intĄgrer systĄmatiquement la nature sous toutes ses formes. Dans ce contexte, les questions d®urbanisation et de 

nature et paysage ne peuvent plus être traitées séparément ; elles forment un seul et même système territorial à concevoir dans sa continuité. 

Les espaces construits, un potentiel à révéler  

En tant qu®ensemble des surfaces construites dĄpourvues de býtiments, les espaces construits (places, cours d®Ącole, parking, etc.) sont considérés 

comme des espaces de respiration (« vides ») au sein du tissu bâti. Ils assurent, en ce sens, une continuité des structures naturelles et paysagères 

et peuvent ątre considĄrĄs comme un support pour la matĄrialisation d®ĉlots de fraĉcheur s®ils sont amĄnagĄs qualitativement.  

L®Ąvaluation3 de la vulnérabilité aux îlots de chaleur de la population habitant ou travaillant dans des espaces construits et du taux de végétalisation 

de ces derniers présente des résultats mitigés. Les espaces construits sont fortement empreints aux îlots de chaleur. Ils présentent toutefois un 

potentiel de végétalisation certain. 

Figure 6 : Taux de vulnérabilité aux ICU des habitants -employés (gauche) et taux de végétalisation (végétation sup. à 3m) (droite)  

Les zones d®activitĄs constituent un enjeu particulier. Souvent caractĄrisĄes par de vastes surfaces býties ou impermĄables, elles offrent une image 

peu valorisante et contribuent û l®accentuation des ĉlots de chaleur. Pourtant, leur ampleur et leur localisation en font des espaces à fort potentiel 

pour l®accueil d®amĄnagements paysagers et de biodiversitĄ fonctionnelle. VĄgĄtalisation structurante, gestion naturelle des eaux pluviales, 

intégration de corridors écologiques, espaces de convivialité et mise en valeur des vues constituent autant de leviers à activer dans ces secteurs 

stratégiques. 

Les espaces verts, une répartition et une qualité contrastées  

La disponibilitĄ des espaces verts accessibles au public varie fortement d®une commune û l®autre. Certaines disposent de parcs structurants et de 

liens directs vers la nature, tandis que d®autres prĄsentent une offre limitĄe ou peu qualitative. Ce dĄsĄquilibre influence directement l®attrait 

résidentiel et les conditions de vie quotidiennes. Le renforcement, la diversification et la mise en réseau de ces espaces verts constituent des enjeux 

majeurs û l®Ąchelle rĄgionale pour garantir une accessibilitĄ Ąquitable à la nature de proximité. Dit autrement, une attention particulière doit être 

portĄe û la qualitĄ des amĄnagements, û la gestion diffĄrenciĄe des espaces, û l®intĄgration paysagăre et û la bonne connexion avec les réseaux de 

mobilitĄ douce et de transports publics. L®amĄlioration de la signalĄtique, la mise en valeur de leur histoire ou de leur contexte naturel, ainsi que 

l®inscription de ces lieux dans les supports de communication sont autant de leviers pour accroĉtre leur attractivitĄ. La carte ci-dessous recense les 

principaux parcs de la région. Elle mentionne également leur potentiel de valorisation (faible, moyen ou important4).  

 
3 La vulnérabilité aux îlots de chaleur des habitants-emplois est une donnée obtenue par le croisement de la donnée de densité de population/emploi par ha (OFS) et la 

donnée des îlots de chaleur produite pour le Canton de Fribourg. Le taux de végétalisation correspond au degré du couvert végétal de la végétation de plus de 3 mètres 

(en dessous de cette hauteur, l®effet de l®ombrage est nĄgligeable pour attĄnuer les tempĄratures). 
4 Le potentiel de valorisation « faible Ö indique que les parcs sont bien ĄvaluĄs sous l®angle Ącologique et sociale û contrario du potentiel Æ fort » qui indique un besoin 

d®action certain afin d®amĄliorer la qualitĄ de ces espaces. Finalement, les parcs dont le potentiel de valorisation identifié est « moyen Ö correspondent aux espaces qu®il 

serait intĄressant de rĄamĄnager mais dont le besoin d®action n®est pas prioritaire.  

24.1%

23.8 %

17.9%

34.1%

faible moyen Haute Très Haute

70.5 %
7.1%

15.4%

6.9%

Faible (<10%) Moyenne (10-17%) Haute (17-25%) Très haute (>25%)
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Figure 7 : Carte des principaux parcs du district et indication de leur potentiel de valorisation  

 

Les constats issus du prĄsent diagnostic mettent en Ąvidence un manque d®articulation entre les espaces býtis, agricoles et 

naturels, alors mąme que ces trois systămes structurent conjointement le territoire. Par ailleurs, les zones d®activitĄs 

apparaissen t sous -valorisées : bien que vastes et souvent imperméabilisées, elles constituent un potentiel majeur pour 

accueillir de la nature fonctionnelle, des aménagements favorables au climat et une image paysagère plus qualitative. 

Enfin, les espaces verts de pr oximitĄ prĄsentent une rĄpartition et une qualitĄ trăs variables d®une commune û l®autre. Dans 

ce contexte, la densification urbaine et le développement économique accentuent la pression sur les espaces ouverts, 

rendant indispensable une intégration systém atique de la nature dans les processus d®urbanisation û l®Ąchelle rĄgionale. 
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M 
Mobilité  
Conception régionale des transports  

Les principaux flux interdistricts û l'Ąchelle du canton de Fribourg ont lieu en direction du district de la Sarine, avec 11®600 pendulaires se rendant 

dans le district du centre cantonal. Au total, le district de la Sarine accueille prăs de 14®850 actifs venant de toute la Suisse chaque jour, en plus des 

37®850 domiciliĄs au sein du district. 

Le territoire fonctionnel de l®agglomĄration prĄsente une structure des rĄseaux de transports organisĄe en bassins versants convergeant vers le 

centre cantonal. Les axes de transports principaux assurent des liaisons plutôt radiales cers le centre cantonal. Elles pénètrent les dix communes de 

ce centre û travers cinq portes d®entrĄe principales. Dans le tissu býti du noyau, ils se prolongent et convergent vers le secteur de la gare de 

Fribourg, véritable pivot multifonctionnel. 

Conditions d®accăs au centre cantonal 

 L®analyse des conditions d®accăs au centre cantonal pour les bassins versants permet de faire les constats suivants : (cf. Figure 8) : 

¶ Axe Pérolles ² Marly ² Le Mouret (² La Roche ² Bulle et ² Tentlingen ² Plaffeien ² Schwarzsee) : le secteur du Mouret est situé 

relativement à l'écart des infrastructures lourdes de transport. L'accès à l'autoroute A12 est peu favorable et la ligne ferroviaire éloignée. 

La route de la Gruyère constitue le seul accès et la cadence des transports publics est faible ; 

¶ Axe Midi - Villars-sur-Glâne ² Avry ² Cottens / Gibloux (Romont, Rosé et Payerne) : 

¶ Les communes de Chénens, Cottens, Neyruz et La Brillaz bénéficient de la proximité de la voie ferrée (distance piétonne, 

rabattement vélo ou bus). L'autoroute étant éloignée, l'accès en transports individuels est garanti via les routes cantonales ; 

¶ Pour les communes plus ĄloignĄes de la voie ferrĄe, Prez au Nord, Gibloux et Hauterive au Sud, l®accăs est direct en transports 

individuels via l'autoroute A12 (jonction de Rossens) ou la route cantonale pour la partie Nord. La desserte en transports publics est 

faite avec les bus régionaux. 

¶ Axe Givisiez ² Belfaux ² Grolley (² Payerne et ² Misery ² Avenches) : les liaisons en transports publics sont attractives via le réseau ferré 

(Grolley, Belfaux-village). Les habitants situĄs û l®Ącart des gares peuvent s'y rendre û vĄlo ou en voiture. L®accăs û l®autoroute est distant 

et difficile sur le réseau routier encombré ; 

¶ Axe Agy ² Granges-Paccot ² Courtepin (² Morat) : les gares RER de Pensier et Courtepin desservent très bien les zones urbanisées 

situées à l'extérieur des dix communes du centre cantonal. Le plateau d®Agy est congestionnĄ de maniăre chronique, rĄduisant la 

performance globale du système de transports ; 

¶ Vieille-Ville ² Schönberg ² Tafers / ² Bourguillon ² St. Ursen (² Düdingen et ² Plaffeien ² Schwarzsee) : les couloirs d'accès « Tafers » et « 

St. Ursen » sont situés dans des zones peu denses et relativement vallonnées, à l'écart des réseaux ferroviaire et autoroutier. La desserte 

en transports publics est faite avec les bus régionaux. 
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Figure 8 : Analyse  des conditions multimodales d'accès à l'agglomération pour les différentes zones du district  

Infrastructure de mobilité combinée (P+R)  

Les P+R font partie d®une vision multimodale entre les TIM, TP et mobilitĄ douce au sein de l®agglomĄration et du district de la Sarine. Ils constituent 

un maillon important dans la chaîne de transport en faveur du report modal. 

Les bassins versants d®accăs au centre de la ville de Fribourg sont desservis par neuf P+R d®agglomĄration (Chassotte, St-Léonard, Forum 

Fribourg, Heitera, Bourguillon, Corbaroche, La Grange, Avry-Matran et Rosé) (cf. Figure 9) proposant un total d®environ 850 places. En termes de 

rĄpartition spatiale, les P+R se localisent principalement aux entrĄes de l®agglomĄration. Le taux de transfert modal liĄ aux P+R en entrée 

d®agglomĄration est relativement faible comparĄ aux flux routiers. Il est cependant ĄlevĄ à Marly ² Corbaroche, où 15 % à 20% du flux rentrant à 

l®heure de pointe est captĄ par le P+R. 

La desserte en transports publics des neuf P+R est directement assurĄe par les lignes de bus de l®agglomĄration, û l®exception du P+R Bourguillon 

qui est desservi par une ligne de bus régionale.  

À une échelle régionale, il existe huit P+R gérés par les CFF et les TPF (Fribourg Gare CFF, Grolley, Courtepin, Belfaux Village, Belfaux CFF, 

Chénens, Neyruz, Rosé) pour un total d'environ 210 places répartis sur deux districts. L®essentiel de ces places, environ 200, est cependant dans le 

district de la Sarine. Le P+R de la gare de Fribourg est liĄ û l®offre ferroviaire grandes lignes.  

La stratégie poursuivie par le plan sectoriel des parcs-relais du canton de Fribourg vise la création de parkings-relais dans la plupart des gares du 

territoire cantonal, assurant ainsi une répartition spatiale équilibrée des P+R. Des P+R liés à des bus régionaux sont également prévus sur certains 

secteurs. Ce développement fixe un objectif de captation de 2 % à 4% des pendulaires actuels au lieu des 1.5% actuels. La stratégie cantonale 

prĄvoit une complĄmentaritĄ avec les P+R d®agglomĄration reliés aux bus urbains. 

Des travaux de relocalisation de places P+R situĄes trop prăs du centre de l®agglomĄration ont dĄbutĄ. Le PA4 prĄvoyait une stratégie en deux 

Ątapes pour des relocalisations de P+R. La premiăre Ątape consistait en l®amĄnagement de P+R provisoires û court terme sur des infrastructures de 

stationnement existantes en favorisant la complĄmentaritĄ d®usage. La seconde Ątape prĄvoyait des ouvrages û plus long terme qui nécessitent 

d®ątre intĄgrĄs dans les projets d®agglomĄration ultĄrieurs. Cette stratĄgie a permis l®ouverture de 54 places provisoires û Granges-Paccot, sur le 

site de Forum Fribourg, en fĄvrier 2025 dans l®attente d®un ouvrage dĄfinitif. L®ouverture de la halte d'Avry-Matran permet l®ouverture d®un P+R de 

36 places û proximitĄ de cette nouvelle gare. Ces relocalisations de P+R n®augmentent pas le nombre total de places û disposition, car les places 

relocalisées sont supprimées dans les parkings moins bien placés. 
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Figure 9 : Plateformes multimodales  

Incitation à la mobilité combinée  

La Loi sur la mobilité (LMob), entrée en vigueur le 1er janvier 2023, permet une réglementation cantonale harmonisée par rapport à l®obligation 

d®Ątablir un plan de mobilitĄ pour une entreprise (article 49). Ainsi, elle prĄvoit l®obligation d®Ątablir un plan de mobilité pour « toute entreprise et 

administration publique de plus de 50 employés (équivalents temps plein durant toute l'année) ». 

La loi indique également que « le plan de mobilité doit être établi dans un délai d'un an dès l'implantation de l'entreprise ou de l'administration 

publique sur le territoire fribourgeois. En cas de demande de permis de construire en procédure ordinaire, l e plan de mobilité doit faire partie du 

dossier. Pour les entreprises et administrations déjà implantées sur le territoire fribourgeois au moment de l'entrée en vigueur de la présente loi, le 

délai est de 2 ans dès l'entrée en vigueur de la loi ». Ces plans de mobilité doivent être réceptionnés par les communes et actualisés tous les cinq 

ans. Les communes ont l®obligation de publier ces plans de mobilitĄ pour permettre aux citoyens de les consulter. 

Le texte de loi ne prĄcise ni le contenu attendu, ni les modalitĄs d®Ątablissement du plan de mobilitĄ, ce qui peut donner lieu à des documents de 

qualité variable.  

Il est à noter que certaines communes disposaient déjà d'un article relatif aux plans de mobilité d'entreprise dans leur RCU. Parmi elles figurent les 

trois communes qui regroupent les plus grandes surfaces dédiées aux zones d'activités, à savoir Givisiez, Marly et Villars-sur-Glâne. Les 

réglementations imposées par ces communes sont quasiment toutes plus restrictives que la LMob. En effet, les communes de Matran, Belfaux, 

Marly et Villars-sur-Glâne imposent un plan de mobilité pour les entreprises de plus de 30 employés EPT. Pour les communes de Corminboeuf et 

Fribourg, ce quota descend même à 20 EPT. 

Sécurité  

Les statistiques d®accidents permettent de calculer les points noirs d®accidents selon la mĄthodologie officielle BSM (Black Spot Management) de la 

ConfĄdĄration. L®analyse des points noirs est une týche effectuĄe par le Canton qui suit leur évolution et procède à leur assainissement progressif. 
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Pour la période de calcul de 2020 à 2022, cinq points noirs calculés selon la méthodologie officielle BSM de la Confédération ont été identifiés dans 

le district de la Sarine. 

 

Figure 10 : Réparation des points noirs - Période de 2020 à 2022  

Tous les points noirs concernent des carrefours non régulés par des feux. Ces carrefours présentent des déficiences en matière de géométrie, de 

visibilité et de complexité. Le Canton dispose d®un prĄposĄ û la sĄcuritĄ routiăre au sens de la loi fĄdĄrale sur la circulation routiăre veillant û la 

sĄcuritĄ intĄgrĄe des infrastructures. Il met en ¸uvre et coordonne les instruments fĄdĄraux ISSI au niveau cantonal et prĄavise les projets 

d®infrastructure de mobilitĄ sous l®angle particulier de la sĄcuritĄ. 

 

L®accăs au noyau de l®agglomĄration est inĄgal en fonction de l®axe d®entrĄe. Des infrastructures de mobilité combinée sont 

présentes ou planifiées pour tous les bassins versants  en lien avec le plan sectoriel cantonal des parkings -relais.  Des 

déficits de sécurité sont identifiés sur les infrastructures routières.  
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Cycles  

Réseau 

Planifications existantes du réseau cyclable  

Û l®Ąchelle de la rĄgion, il existe diffĄrentes planifications :  

² Le réseau cyclable cantonal, développé dans le cadre du Plan du réseau cantonal des voies cyclables (en consultation). Il permet de 

connecter entre eux les principaux pďles d'importance cantonale. A noter que cette planification n®est pas finalisĄe. Dans le cadre de 

ce PDR, la version retenue comme base est celle mise en consultation (novembre 2025).  

² Le rĄseau cyclable d®agglomĄration, développé dans le cadre des PA. Il est composé des deux branches de la TransAgglo qui ont pour 

but de structurer le rĄseau autour de deux axes mixtes piĄtons vĄlos, complĄtĄes par le rĄseau cyclable principal d®agglomĄration ainsi 

que le rĄseau cyclable secondaire d®agglomĄration dĄfinissant les itinĄraires cyclables d®importance rĄgionale complétant le réseau 

principal. A noter que le rĄseau cyclable principal d®AgglomĄration, déterminé dans le PA5, se base sur l®ancien Plan Sectoriel Vélo 

(PSV) réalisé par le Canton en 2018, en vigueur lors de la réalisation du PA5. Une mise à jour coordonnée des deux plans sera faite 

dans le cadre du PA6. 

² Les réseaux de cyclotourisme Suisse Mobile qui offre des compléments à vocation touristique et de loisirs au travers de la région. 

² Le réseau VTT, qui est également considéré comme un réseau de cyclotourisme et loisir et qui est en fort développement dans la 

région. A noter que le Plan cantonal VTT, encore en consultation lors de la validation de ce PDR n®a pas ĄtĄ considĄrĄ.  

 

Figure 11 :  État du réseau cyclable en Sarine  
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Diagnostic  

Absence de réseau régional dense et cohérent en dehors de la première couronne 

Dans la rĄgion, le rĄseau cyclable cantonal assure une certaine structure de l®offre cyclable. Toutefois, certains pôles régionaux secondaires ne sont 

pas desservis par ce réseau cyclable supérieur. Au sein de l®AgglomĄration, le rĄseau cyclable secondaire d®agglomĄration permet de le complĄter 

d®une maniăre cohĄrente et dense offrant ainsi un vaste choix de connexions possibles. En dehors du périmètre du noyau et de la 1ere couronne, il 

n®existe pas rĄellement de rĄseau intercommunal pour desservir finement le territoire et connecter ensemble la seconde couronne et les pôles 

périphériques. 

Manque de donnĄes concernant l®usage cyclable 

Dans le noyau, certains compteurs cyclables ont été installés, toutefois, ceux-ci ne sont pas forcĄment connectĄs entre eux ni n®ont une mĄthode 

homogène de traitement des données. En périphérie, il n®existe pas de compteurs cyclables. L®absence de donnĄes sur la pratique cyclable û 

l®Ąchelle de la rĄgion rend difficile le diagnostic de cette dernière et l®identification des besoins prioritaires.  

Stationnement  

L®offre en stationnement cyclable est traitĄe au niveau de chaque concept communal de stationnement. Le traitement de la thématique cyclable 

reste toutefois relativement sommaire dans ces documents. A noter également que la majorité des communes de 2ème couronne et périurbaines 

situées dans le périmètre du PDR Sarine n®en possăde toutefois pas à ce stade. Les infrastructures à dimension régionale doivent pouvoir disposer 

d®une offre en stationnement qui répondent à un besoin dépassant le cadre communal. En l®Ątat, il n®existe pas d®identification prĄcise de ces 

besoins rĄgionaux supplĄmentaires. Il est donc difficile d®Ąvaluer leur bonne prise en compte dans les concepts de stationnement. 

Promotion  

L®offre de promotion de la pratique cyclable est relativement importante au niveau du noyau et de la premiăre couronne avec notamment un réseau 

de vélos en libre-service et des actions menĄes par l®AgglomĄration. Afin d®augmenter la pratique cyclable, la promotion du cycle est un élément 

important qui permet de valoriser les infrastructures et augmenter la pratique. Pour les communes de deuxième couronne et de périphérie, cela ne 

fait pas de sens de mener une action locale, car relativement couteuse pour un public cible assez limitĄ. Toutefois, l®Ąchelle rĄgionale peut 

reprĄsenter un bon levier d®action permettant de gĄnĄrer une promotion efficace.  

 

Le diagnostic révèle plusieurs constats  concernant la pratique du vĄlo û l®Ąchelle rĄgionale. Le réseau cantonal relie les 

points régionaux de manière minimale. Le réseau intercommunal complémentaire est densifié et structuré dans la première 

couronne , tandis qu®il devient plus épars  au-delà . Il apparaĉt Ągalement qu®un suivi rĄgional de la pratique cyclable fait 

dĄfaut, limitant la connaissance des usages et des besoins. De plus, l®identification des besoins en stationnement pour les 

infrastructures régionales est inexistant e. Enfin, la  promotion du cyclisme se concentre , pour l®heure, uniquement sur  le 

noyau urbain et la 1ère couronne . 
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Marche  

Planification existante  

Dans la région, il existe plusieurs types de réseau 

² TransAgglo, il s®agit de deux itinĄraires mixtes piĄtons / vĄlos, majoritairement en dehors du rĄseau routier qui structure le rĄseau de la 

marche. 

² Le rĄseau piĄton d®agglomĄration. Il permet û l®Ąchelle du noyau et de la premiăre couronne de connecter l®ensemble des pďles entre 

eux avec un maillage dense.   

² Le réseau de randonnée de Suisse Mobile offre des itinéraires à vocation touristique et de loisirs au travers de la région. 

 

Figure 12 : Réseau marche  

 

Diagnostic  

Dans les zones urbanisées du noyau, la marche représente plus de la moitié des déplacements. Le réseau planifié est ainsi relativement dense et 

attractif, notamment grâce aux axes de la TransAgglo et û l®excellent maillage du rĄseau piĄton d®AgglomĄration. Toutefois, la pratique de la marche 

se rĄduit graduellement en s®Ąloignant des zones denses. En effet, les distances deviennent de plus en plus grandes ce qui rend la marche peu 

attractive. Toutefois, certaines localités proches géographiquement pourraient être connectées par un réseau intercommunal localement. Ainsi le 

développement du rĄseau piĄton d®AgglomĄration au reste de la rĄgion doit se faire ponctuellement lorsque le besoin est identifié. Cette conclusion 

est renforcée par la présence du réseau de marches de loisir qui est relativement complet. Pour ces territoires, il est principalement important de 

veiller à la bonne planification du réseau communal afin qu®il soit attractif et priorise localement la marche. 

 

Le diagnostic révèle plusieurs constats  concernant la marche û pied au sein de l®agglomĄration. Le réseau de marche est 

développé et satisfaisant û l®Ąchelle du noyau urbain et de la première couronne . En revanche, sur  les périmètres de 

deuxième couronne et de périphérie, ce réseau perd de sa pertinence en raison  des distances importantes. Il reste  

toutefois essentiel  de veiller  localement  au dĄveloppement d®un rĄseau communal attractif afin de maintenir et de 

renforcer l®accessibilitĄ piĄtonne. En complément, et si un besoin  est  identifié pour connecter des localités proches , un 

réseau régional  complémentaire  pourrait faire sens.  
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Transports publics (TP)  

Planification existante  

L®offre TP de la rĄgion se dĄcompose en plusieurs niveaux : 

² Une offre régionale cocommanditée par le Canton et la Confédération. Celle-ci se compose d®une offre ferroviaire qui structure la 

région et assure des liaisons rapides vers le centre de l®agglomĄration et d®une offre de bus rĄgionaux qui la complète sur le reste de la 

région.  

² Au sein du noyau et de la première couronne, le réseau urbain de transports publics compte 11 lignes qui couvrent la majorité du 

territoire. Cette offre est co-commanditĄ par l®AgglomĄration et le Canton de Fribourg. Sa planification globale est dĄfinie via le projet 

d®agglomĄration et l®offre est cocommanditĄ biannuellement auprăs de l®exploitant sur proposition de la région. 

 

 
Figure 13 :  Réseau de transports publics  

 

Diagnostic  

² Dans le noyau l®offre est excellente et permet d®assurer un niveau de desserte A sur une grande partie du pĄrimătre. 

² En première couronne, l®offre locale permet de disposer d®un niveau de desserte B. 

² Pour ces deux pĄrimătres l®offre de transports publics est bien coordonnĄe avec l®urbanisation grýce û la planification des projets 

d®agglomĄration. Sur ces secteurs, il est important de veiller û la qualitĄ de l®offre û savoir disposer d®une capacitĄ suffisante en 

fonction de la fréquentation et de vitesses commerciales attractives. Ces deux aspects permettent de garantir un coĖt d®exploitation de 

l®offre de transports publics qui soit optimisĄ afin de permettre de continuer le dĄveloppement futur du rĄseau. 

² Une majoritĄ des lignes principales du rĄseau est d®ores et dĄjû ou en cours d®ątre dĄcarbonĄes (1,2,3, 4 et 6). Afin de limiter les 

impacts sur l®environnement, le rĄseau doit complĄter sa dĄcarbonation. Celle-ci doit se faire dans les meilleurs délais tout en 

n®augmentant pas de maniăre importante les coĖts d®exploitation du rĄseau.  

² Dans la deuxième couronne, le rĄseau ferroviaire permet d®assurer un niveau de desserte B pour les villages disposant de gares. Ainsi, 

Chénens, Cottens, Grolley-Ponthaux et Neyruz disposent d®une excellente desserte. Toutefois, il existe une disparité avec les autres 

communes de deuxiăme couronne telles que Le Mouret ou Gibloux qui ne disposent que d®une desserte de niveau C. L®absence d®un 

réseau ferroviaire entraine une disparité des conditions d®accessibilitĄ pour le Sud / Sud-Est de la région. En outre, pour ces secteurs, 

la desserte est assurée par une combinaison de lignes qui ne sont pas forcément cadencées entre elles et dont les trajets en direction 
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du noyau régional sont relativement longs et peu compétitifs. Dans ces secteurs, les parts modales sont donc encore très orientées 

vers la voiture.  

² Dans les noyaux pĄriphĄriques, l®offre est nettement plus faible. Certains villages disposent d®une qualitĄ de desserte de niveau D, 

d®autres ne bĄnĄficient d®aucune qualitĄ de desserte Ątant donnĄ la faible cadence des lignes.  

 

Le diagnostic révèle plusieurs constats  concernant les transports publics dans la région. L®offre dans le noyau et la 

première couronne est relativement dense, mais une optimisation semble possible afin de la rendre plus attractive, 

économiquement efficiente et décarbonée. Le réseau ferroviaire joue un rôle structurant dans  l®Ouest et le Nord  de la 

région, tandis que l®offre de lignes de bus régionales reste insuffisante pour garantir un niveau de desserte B dans les 

communes de deuxième couronne , notamment celles  du Gibloux et du Mouret  ce qui entraine un recours important au TIM . 

Enfin, dans  les noyaux pĄriphĄriques, l®offre de transports publics est parfois trop faible pour assurer une desserte 

complète et satisfaisante  du territoire.  
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Transports individuels motorisés (TIM)  

Hiérarchie du réseau TIM  

L'autoroute A12 (route nationale) traverse le périmètre du PDR Sarine de part en part. Quatre jonctions desservent le centre cantonal (Fribourg-

Nord, Fribourg-Sud/Centre et Matran). En sus, la jonction de Rossens dessert la partie Sud du district de la Sarine. La connexion de l'agglomération 

et du Sud du district (Farvagny, Rossens) au réseau autoroutier est excellente. De nombreuses parties du district (Le Mouret à l'Est, La Brillaz, 

Chénens, Grolley à l'Ouest) ne sont pas directement connectées au réseau autoroutier. 

La hiérarchie du réseau routier cantonal est composée de deux niveaux : axes prioritaires et axes secondaires (cf. Figure 14). Les axes prioritaires 

sont les plus directs et assurent les liaisons plutôt radiales vers l'agglomération. Les axes secondaires assurent les liaisons entre les différentes 

communes du district. Avec l'autoroute, une "ceinture" se dessine autour du centre de l'agglomération.  

 

Figure 14 : Hiérarchie du réseau TIM  

Capacité du réseau routier  

L®autoroute A12 prĄsente des charges importantes [jusqu®û 42®000 vĄhicules/jour (vĄh./jour) entre Matran et Rossens, en lĄgăre baisse par rapport 

à 2018. Ces charges peuvent paraître modérées au vu de la capacité théorique à disposition (environ 80'000 véh./jour), mais cette capacité est, 

dans la pratique, limitée par la capacité des jonctions qui assurent la liaison avec le réseau cantonal. Concernant le réseau routier principal (axes 

prioritaires), trois pénétrantes urbaines ont des charges supérieures à 20'000 véh./jour : la jonction reliant Givisiez à Villars-sur-Glýne (l®axe jonction 

Fribourg-Sud), la route de Morat passant par le pont de la Poya et la jonction autoroutière de Matran. Le trafic journalier moyen (TJM) de la route de 

la Glâne a cependant diminuĄ sous la barre des 20'000. Les autres axes prioritaires de l®agglomĄration prĄsentent un TJM entre 1'800 et 19®100 

vĄh./jour, tandis que les axes secondaires prĄsentent pour la plupart des charges de trafic infĄrieures û 5®000 vĄh./jour. Il existe cependant des 

exceptions. La route de la Rosiăre, axe secondaire jouant un rďle de pĄnĄtrante û Belfaux, prĄsente des charges de 13®000 vĄh./jour. L®axe 

secondaire de la route des Mueses achemine 8®000 vĄh./jour. De nombreux axes secondaires dĄpassent Ągalement les 5'000 véh./jour, sur des 

axes intercommunaux notamment.
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Figure 15 : Charges de trafic (2020)  

Stationnement  

Le stationnement est une compĄtence communale. L®ensemble des communes du noyau et de la 1ère couronne ainsi que les communes dont la 

population dĄpasse les 5®000 habitants disposent d®un concept de stationnement leur permettant d®analyser la situation, d®identifier les besoins et 

cadrer l®Ąvolution de leur politique de stationnement. La majoritĄ des communes de 2ème couronne et périurbaines situées dans le périmètre du PDR 

Sarine n®en possăde toutefois pas à ce stade.  

 

Les axes prioritaires et secondaires du rĄseau des routes cantonales traversent des centres de localitĄ et le trafic qui s®y 

déplace provoque des nuisances notamment de bruit et de sécurité.  Les concepts de stationnement sont présents 

principalement dans les communes du noyau et de la 1 ère couronne.  
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Mobilité, nature et paysage  

Le territoire de la Sarine est traversĄ par un rĄseau dense d®infrastructures de transport, allant des axes routiers nationaux aux chemins locaux et 

aux itinéraires de mobilité douce. Ces infrastructures conditionnent fortement la connectivité entre les localités, les espaces agricoles et les milieux 

naturels, tout en structurant la lecture du paysage régional. 

Si les routes, voies ferrées et autres infrastructures de transport assurent la fluidité des déplacements et le développement économique, elles 

représentent également des sources de pression sur les milieux naturels. Elles fragmentent les habitats naturels, créent des barrières pour la faune 

et la flore, et modifient la perception paysagère. La mobilité ne peut donc être envisagée sans intégrer la dimension naturelle et paysagère. 

Les espaces viaires, entre pression et opportunité  

Les infrastructures routières et ferroviaires participent à la fragmentation des espaces agricoles et naturels. Les corridors écologiques sont souvent 

interrompus ou réduits, limitant la circulation de la faune et la continuité des milieux. Cette fragmentation, combinée à la prédominance des 

déplacements motorisés individuels dans les localités, accentue les effets de congestion, de pollution et de pression sur les franges urbaines et les 

zones sensibles. 

Pourtant, ces espaces viaires offrent également un potentiel important pour renforcer la connectivité écologique et améliorer  la qualité paysagère. 

La végétalisation des routes, rues et parkings ² par l®intĄgration de bandes vĄgĄtalisĄes, d®arbres, de haies ou de surfaces perméables ² permet de 

crĄer des corridors pour la faune, de rĄduire la fragmentation des milieux naturels et d®amĄliorer le microclimat urbain. Ces aménagements 

contribuent en outre à la gestion naturelle des eaux pluviales et à la lutte contre les îlots de chaleur, tout en offrant des continuités visuelles 

agréables pour les usagers et les riverains. Au niveau régional, l®Ąvaluation5 de la vulnérabilité aux îlots de chaleur des espaces viaires6 du district  et 

du taux de végétalisation de ces derniers présente des résultats mitigés. Les espaces viaires sont fortement empreints aux îlots de chaleur (53%) 

mais présentent toutefois un potentiel de végétalisation certain (74%). 

 

Figure 16 : Taux de vulnérabilité aux îlots de chaleur urbains des habitants -employés (gauche) et taux de végétalisation (végétation sup. à 

3m) (droite)  

Ainsi, la végétalisation des espaces viaires constitue un levier stratégique pour conjuguer mobilité, nature et paysage, en cohérence avec la 

stratĄgie cantonale d®infrastructure Ącologique, et participe û la structuration d®un territoire plus rĄsilient et attractif. 

L®accessibilitĄ aux espaces ouverts de loisirs et touristiques û valoriser 

L®analyse de l®accessibilitĄ aux espaces ouverts û vocation rĄcrĄative et touristique montre des inĄgalitĄs marquĄes sur l®ensemble du territoire. 

Certaines zones proches des centres urbains, comme les rives de la Sarine ou les forêts périurbaines, sont facilement atteignables à pied ou à vélo 

depuis les localités. En revanche, les zones plus périphériques ou situées dans des secteurs vallonnés restent relativement isolées ou nécessitent 

l®utilisation d®un vĄhicule, notamment en raison de l®absence de liaisons continues pour les déplacements doux et de connexion aux TP. Cette 

situation se traduit par une fréquentation inégale des espaces ouverts et une appropriation limitée par la population, en particulier dans les secteurs 

moins centraux ou moins connus. 

Les constats issus du diagnostic montrent que les  déplacements motorisés individuels dominent au sein des localités, entraînant 

congestion et pression sur les zones sensibles.  Les espaces viaires présentent par ailleurs une forte exposition aux îlots de 

chaleur, tout en disposant  d®un potentiel de vĄgĄtalisation encore inexploité. L®accăs aux espaces ouverts de loisirs et touristiques 

reste insuffisant et inégalement réparti , tandis que les  itinéraires de mobilité douce apparaissent  souvent fragmentés et peu 

connectés aux espaces ouverts et aux réseaux verts.  Dans ce contexte, le  diagnostic révèle un territoire où la mobilité et 

l®organisation des infrastructures influencent fortement la qualitĄ Ącologique et paysagère ainsi que  l®accessibilitĄ aux espaces 

ouverts. La prédominance des déplacements motorisés, la fragmentation des milieux naturels et la discontinuité des itinéraire s 

doux accentuent les pressions sur l®environnement et limitent l®accăs aux zones récréatives, alors  que les espaces viaires offrent  

un potentiel significatif pour améliorer la connectivité écologique et la continuité paysagère.

 
5 La vulnérabilité aux îlots de chaleur des habitants-emplois est une donnée obtenue par le croisement de la donnée de densité de population/emploi par ha (OFS) et la 

donnée des îlots de chaleur produite pour le Canton de Fribourg. Le taux de végétalisation correspond au degré du couvert végétal de la végétation de plus de 3 mètres 

(en dessous de cette hauteur, l®effet de l®ombrage est nĄgligeable pour attĄnuer les tempĄratures). 
6 Comprend ici le rĄseau viaire appartenant du domaine public ainsi que le rĄseau structurant de mobilitĄ douce de l®agglomĄration (périmètre VaCO). 
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E 
Environnement, énergie & climat  
Protection de l®air et lutte contre le bruit 

QualitĄ de l®air en amĄlioration 

Le Service de l®environnement de l®Etat de Fribourg (SEn) procăde û la surveillance de la qualitĄ de l®air dans le canton et publie chaque année son 

rapport sur la qualitĄ de l®air7. Au sein du district de la Sarine, le SEn dispose de plusieurs stations de mesure mesurant, entre autres, les 

concentrations de dioxyde d®azote NO2 et des poussiăres fines PM108 et PM2.59, qui sont les principaux polluants de l®air liĄs au trafic routier. Les 

analyses du SEn sont complétées avec les mesures de la station de Payerne, issue du réseau national d'observation des polluants atmosphériques 

de la ConfĄdĄration (NABEL), afin d®Ąvaluer les zones rurales oĔ l®influence du trafic est moindre.  

Concernant les NO2, les mesures montrent que les concentrations moyennes annuelles ont poursuivi une tendance à la baisse au cours des 15 

dernières années, y compris aux abords des grands axes routiers. Selon les dernières mesures en 2024, aucun site de mesures ne présentait de 

dépassement de la valeur limite de 30 µg/m3 pour le NO2 fixĄe dans l®annexe 7 OPair (moyenne annuelle). Les mesures effectuĄes oĔ le trafic 

routier n®est pas prĄdominant, par exemple û la station du Parc de PĄrolles û Fribourg, montrent que la pollution de fond poursuit également une 

tendance û la baisse et qu®elle atteint un niveau nettement infĄrieur û la valeur limite de l®OPair. 

Figure 17 :  Évolution  des concentrations de NO2  

Les concentrations moyennes annuelles en poussiăres fines PM10 sont Ągalement en diminution depuis une quinzaine d®annĄes. Aucun 

dĄpassement de la valeur limite de l®OPair pour les moyennes annuelles de PM10 (20 Ðg/m3) n®a ĄtĄ constatĄ depuis 2010. En 2024, la moyenne 

annuelle la plus ĄlevĄe a ĄtĄ mesurĄe par la station de Chamblioux û Fribourg (11 Ƴg/m3), un emplacement qui est fortement exposé au trafic. Des 

pics journaliers de PM10 ont néanmoins pu être observés localement en hiver lorsque des phénomènes d®inversion de tempĄrature engendrent une 

accumulation de particules fines.  

En ce qui concerne les PM2.5, les cantons ont l®obligation de surveiller de maniăre systĄmatique ces particules encore plus fines depuis 2018. En 

2024, la valeur limite de 10 µg/m3 pour les PM2.5 a été respectée pour les deux stations de mesure de Fribourg ainsi que pour la station de 

Payerne, qui est représentative pour les zones rurales dans le canton de Fribourg. Le dernier dépassement de la valeur limite pour les PM2.5 a eu 

lieu en 2022 à la station de Chamblioux. 

 
7 La qualitĄ de l®air en 2024, Service de l®environnement, juillet 2025 
8 Poussiăres fines en suspension d®un diamătre infĄrieur û 10 Ðm   
9 Poussiăres fines en suspension d®un diamătre infĄrieur û 2,5 Ð 
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Figure 18 : Évolution  des concentrations de PM10 et PM2.5  

Exposition au bruit lié au trafic routier et ferroviaire  

La problĄmatique de la protection contre le bruit est longtemps passĄe au second plan dans le cadre de l®amĄnagement du territoire. Couplée à un 

accroissement soutenu et constant de la mobilité de la population, certaines zones à bâtir légalisées se trouvent exposées au bruit de manière 

excessive le long des axes de transport, qu®ils soient routiers ou ferroviaires.  

Les assainissements du bruit routier ont permis d®amĄliorer la protection contre le bruit d®une partie de la population. Des revêtements 

phonoabsorbants ont ĄtĄ posĄs sur certains axes routiers problĄmatiques du district et ont permis d®attĄnuer de plusieurs décibels les émissions 

sonores. D®autres mesures de rĄduction des nuisances û la source, comme l®abaissement des vitesses de circulation ou la modĄration de la 

circulation, ont Ągalement ĄtĄ mises en ¸uvre afin de rĄduire les nuisances sonores pour les riverains. Dans certains cas, lorsque des 

dépassements des valeurs limites subsistaient, des parois antibruit ont été construites aux abords des routes. La pose de fenêtres antibruit au 

niveau des bâtiments a finalement été exécutée lorsque les autres solutions n®Ątaient pas suffisantes. 

Concernant le bruit ferroviaire, l®assainissement des lignes CFF traversant la rĄgion (Berne ² Lausanne et Fribourg ² Yverdon) a été réalisé pour les 

zones û býtir existantes. Outre des mesures d®assainissement du matĄriel roulant, notamment sur les systămes de freinage, ayant des effets sur la 

totalitĄ des lignes ferroviaires, des mesures constructives, comme des parois antibruit, ont ĄtĄ mises en ¸uvre localement. Dans certains cas, des 

fenątres antibruit ont aussi ĄtĄ posĄes au niveau des býtiments. L®augmentation régulière de la cadence des trains observée ces dernières années 

sur le réseau ferroviaire devrait avoir péjoré quelque peu la situation, sans forcément impliquer des dépassements des valeurs limites 

supplémentaires. 

Une analyse des nuisances sonores actuelles a été réalisée en utilisant la banque de données SonBASE établie par la Confédération afin d®Ąvaluer 

la pollution sonore sur tout le territoire suisse en 2021. En croisant les données de SonBASE avec les degrés de sensibilité au bruit attribués dans le 

cadre des PAL, il a été possible de déterminer les secteurs impactés par de potentiels de dépassement des valeurs limites définies dans 

l®Ordonnance sur la protection contre le bruit (OPB). En considĄrant l®hypothăse que les installations génératrices de bruit sont existantes au sens 

de l®OPB, l®Ąvaluation montre que la majoritĄ des communes ont potentiellement des dĄpassements des valeurs limites d®immission (VLI) pour des 

secteurs en degré de sensibilité au bruit DS II et III. Les dépassements sont en majeure partie situés le long des axes routiers principaux qui 

traversent de part et d®autre le centre des localitĄs. En croisant ces rĄsultats avec les donnĄes de population, il en ressort que potentiellement près 

de 13®000 personnes, soit un peu plus de 11% de la population du district, sont potentiellement exposĄes û des nuisances sonores supérieures aux 

exigences légales. Outre les approximations liées à la méthodologie employée, ces résultats doivent être nuancés étant donné que les mesures 

d®assainissement dĄjû mises en ¸uvre (pose de phonoabsorbant, rĄduction de vitesse de circulation, etc.) ne sont pas prises en compte dans les 

calculs.  

DĄveloppement de l®urbanisation et nuisances sonores des activitĄs industrielles 

Les lacunes dans la prise en compte de la problĄmatique du bruit dans le cadre de l®amĄnagement du territoire sont Ągalement visibles en rapport 

avec les affectations pour les activitĄs industrielles ou l®artisanat. Au sein de plusieurs communes, il existe des secteurs présentant une contiguïté 

ou une certaine proximitĄ entre des zones d®activitĄs avec un DS IV et des zones rĄsidentielles avec DS II. Cette disposition des zones est gênante 

tant pour le dĄveloppement des zones d®activitĄs accueillant des emplois, qui devront respecter des contraintes importantes en matière de bruit par 
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rapport aux zones voisines, que pour les zones résidentielles qui peuvent déjà être soumises à des nuisances sonores importantes. Afin de prévenir 

les conflits potentiels, il est important d®Ąviter autant que possible de juxtaposer du DS II (secteur û caractère calme) à du DS IV (secteur pour les 

activités fortement gênantes). 

 

La qualitĄ de l®air est en amĄlioration dans l®ensemble du district depuis une quinzaine d®annĄes et aucun dĄpassement des 

valeurs limites d®immission de l®OPair n®a ĄtĄ constatĄ lors de la derniăre campagne de mesures en 2024. Concernant la 

lutte contre le bruit, de nombreuses personnes sont encore exposées à des nuisances sonores supérieures aux valeurs 

limites de l®OPB, principalement en raison du trafic routier.  

 

Gestion  des eaux  

Gestion globale des eaux  

La Loi cantonale sur les eaux (LCEaux), entrĄe en vigueur en 2011, demande la mise en ¸uvre d®une gestion globale des eaux par bassins versants 

(BV) afin de gérer de manière durable les ressources en eau du canton. Les communes du canton doivent ainsi être regroupées en BV pour former 

des entitĄs cohĄrentes et fonctionnelles de gestion des eaux. Chaque BV est ensuite chargĄ d®Ątablir son plan directeur de bassin versant (PDBV) 

qui doit devenir l®outil de planification en matiăre de gestion des eaux sur son territoire. 

L®Etat de Fribourg a dĄfini 14 BV dans son plan sectoriel de la gestion des eaux (PSGE) en 2021. Cette dĄlimitation est principalement basée sur les 

bassins versants hydrologiques et les périmètres de récolte des eaux des STEP. Le territoire du district de la Sarine est réparti sur cinq bassins 

versants différents : Basse-Broye, Gérine, Glâne-Neirigue, Sarine et Sonnaz-Crausaz, dont certains sont partagés avec des communes des districts 

limitrophes (voir figure ci -aprăs). Aucun PDBV n®a encore ĄtĄ Ątabli dans le district de la Sarine. D®un point de vue organisationnel, les bassins 

versants Sonnaz-Crausaz et Glâne-Neirigue sont pour l®instant les seuls qui disposent d®une association intercommunale ayant inscrit la planification 

directrice par bassin versant dans leurs statuts. RĄcemment, l'Etat de Fribourg a par ailleurs renoncĄ û confier la týche d®Ąlaboration des PDBV aux 

associations de district en charge des Plans directeurs régionaux. 

 
Figure 19  : Délimitation des bassins versants (extrait du PSGE, novembre 2025)  

Évacuation  et épuration des eaux   

Les eaux usées récoltées dans les communes sarinoises sont actuellement traitées dans six STEP situées sur le territoire du district de la Sarine 

ainsi que dans une STEP hors du district à Pensier (voir tableau ci-après). Dans le plan sectoriel de la gestion des eaux (PSGE), deux défis 

principaux ont ĄtĄ identifiĄs par le service cantonal de l®environnement en matiăre d®Ąvacuation et d®Ąpuration des eaux. D®une part, une 

optimisation des STEP doit être réalisée en régionalisant certaines d®entre elles et en augmentant leurs capacitĄs de traitement. D®autre part, les 
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STEP doivent ątre modernisĄes afin d®ątre en mesure d®assurer le traitement des micropolluants. Pour y parvenir, plusieurs projets 

d®agrandissement, de mise aux normes et de raccordement de STEP sont planifiĄs dans le district, pour les annĄes û venir. Une partie des eaux 

usées du district, celles des communes de Grolley et Ponthaux, seront notamment acheminées à terme hors du district et raccordées à la future 

STEP de St-Aubin. Les capacitĄs de traitement actuelles des STEP ainsi que les projets d®agrandissement et de raccordement sont présentés dans 

le tableau ci-après. 

STEP Capacité de 
dimensionnement 

Capacité 
résiduelle Projet dôagrandissement / de raccordement 

Autigny 15'000 EH - 
Projet de nouvelle STEP dôune capacit® de 75'000 EH avec le raccordement 
des eaux de la STEP de Romont qui sera transformée en station de 
pompage, mise en service planifiée pour 2030 

Fribourg 150'000 EH 50'000 EH - 

Grolley 4ô375 EH - Raccordement à la future de STEP de Saint-Aubin, dont la mise en service 
est prévue au plus tôt pour 2029 

Marly 34'000 EH 7'000 EH - 

Pensier (district 
du Lac) 

30'000 EH - Projet de modernisation et dôagrandissement de la capacit® de traitement ¨ 
50'000 EH, avec une mise en service planifiée en 2030 

Posieux 5'000 EH - Raccordement à la nouvelle STEP de Villars-sur-Glâne 

Villars-sur-Glâne 30'000 EH - Projet de modernisation et dôagrandissement pour atteindre une capacit® de 
traitement jusquô¨ 60'000 EH, avec une mise en service planifi®e en 2030 

EH = équivalent-habitant     
Tableau 9 : Synthèse des capacités des STEP du district  

Alimentation en eau potable  

Le Plan sectoriel des infrastructures d®eau potable (PSIEau) Ątablit la vision û long terme de l®Etat de Fribourg concernant l®alimentation en eau 

potable dans le canton. Selon les projections cantonales, le district de la Sarine dispose à priori de suffisamment de ressources en eau pour couvrir 

les besoins en eau potable de toute sa population pour les 15 ans à venir. Un déficit en eau pourrait toutefois se présente ponctuellement pour 

certaines communes, notamment en raison de problămes de qualitĄ de l®eau liĄs û la problĄmatique du chlorothalonil, un fongicide utilisé en 

agriculture et interdit depuis 2020. Selon la vision cantonale, un ĄlĄment essentiel pour la sĄcuritĄ d®approvisionnement dans le district est le 

renforcement des interconnexions entre les rĄseaux d®eau des diffĄrents distributeurs d®eau potable. Elles doivent permettre l®Ąchange d®eau en cas 

de pénuries ponctuelles. En parallèle, en vue de subvenir aux besoins en eau potable pour les 15 prochaines années, il est également nécessaire 

de planifier une augmentation des volumes de stockage pour plusieurs rĄservoirs d®eau potable de la rĄgion et aussi de prĄvoir un accroissement 

de la capacité de traitement pour la station de Port-Marly, qui filtre les eaux du lac de la Gruyère.  

D®un point de vue organisationnel, le Canton prĄvoit de rĄpartir les communes au sein de quatre grandes rĄgions pour la gestion de l®eau potable : 

région Nord, région Centre, région Est et région Sud. Mise à part Pierrafortscha qui se trouve dans la région Est, les communes du district de la 

Sarine sont regroupĄes avec certaines communes du district du Lac pour former la rĄgion Centre (voir l®extrait du PSIEau dans la figure ci-après). 

La distribution de l®eau potable dans le district est actuellement assurée par les communes de manière autonome ou par des associations de 

communes. Cette rĄgionalisation vise û optimiser la gestion de la distribution de l®eau potable et amĄliorer les interconnexions entre les réseaux 

d®eau. La carte ci-après présente les contours de la région Centre définie dans le PSIEau. On remarque notamment que le territoire de la région 

Centre prĄsente de fortes similaritĄs avec le pĄrimătre du concept Æ RĄgi®EAU 1700 Ö, un projet de rĄgionalisation de l®approvisionnement en eau 

potable portĄ par plusieurs associations intercommunales de distribution de l®eau sarinoises.  
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Figure 20 :  Carte de synthèse la grande région du Centre (extrait du PSIEau, mai 2025)  

   

La gestion globale des eaux par bassins versants n®est pas encore mise en application dans le district de la Sarine et aucun 

plan directeur de bassin versant n®a ĄtĄ ĄlaborĄ. Que ce soit pour l®Ąpuration des eaux usĄes ou l®alimentaiton en eau 

potable, plu sieurs projets de rĄgionalisation, d®agrandissement et de mise aux normes des infrastrucutres sont par contre 

planifiés dans la région. Ces projets doivent permettre de répondre aux besoins de la population pour les années à venir. 

Le développement de ces infrastructures doit être coordonné avec la croissance démographique et économique planifiée 

pour le district.  

 

Déchets   

La forte vitalitĄ du district de la Sarine, tant dĄmographique qu®Ąconomique, gĄnăre indĄniablement une pression croissante sur le système de 

gestion des déchets et des matériaux. Bien que certains types de déchets et matériaux doivent être exportés hors du district pour y être valorisés 

ou éliminés, le district de la Sarine dispose de plusieurs sites de tri et de traitement des déchets sur son territoire, permettant ainsi de favoriser un 

traitement des déchets aussi proche que possible de leurs lieux de production. 

Outre les déchetteries communales, quatre centres de tri de portée régionale, voire suprarégionale, sont établis dans le district. Ils permettent de 

collecter et trier plus finement les déchets avant de les acheminer vers la bonne filière de valorisation. Ces centres de tri sont les suivants : Andrey 

Transports SA au Mouret, Thommen SA à Givisiez, Société fribourgeoise de recyclage SA à Hauterive (Posieux) et Sogetri SA à Avry (Rosé). 

La seule usine d®incinĄration du canton, la SAIDEF, est situĄe û Posieux dans la commune d®Hauterive et permet de traiter les déchets urbains non 

valorisables et les boues des stations d®Ąpuration d®un peu plus de 150 communes fribourgeoises et vaudoises.  

Une des deux compostières centralisées du canton de Fribourg est également installée dans le district de la Sarine. Elle est exploitée par 

Fricompost SA à Hauterive (Posieux). Elle permet de transformer les déchets verts non méthanisables, collectés principalement par les communes, 

en un compost de qualité. 

Concernant les matériaux d'excavation et terreux, les matériaux peu pollués peuvent être acheminés vers les décharges de type B du Té à Gibloux 

(Le Glăbe) et de la Tuffiăre û Hauterive (Posieux). La commune d®Hauterive accueille Ągalement la dĄcharge de Châtillon (décharge de type D et E) 

pour le stockage définitif de matériaux plus fortement pollués. Aucune décharge de type A pour les matériaux d'excavation non polluĄs n®est par 

contre recensée dans le district de la Sarine.  
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Le district de la Sarine comporte un nombre important de sites de gestion des déchets et des matériaux sur son territoire. 

Ils permettent le traitement d®une majeure partie des dĄchets û une distance raisonnable de leurs lieux de production. Le 

système de gestion des déchets en place devra évoluer en fonction des besoins induits par la croissance démographique 

et économique du district.  

 

Énergie et climat  

Étant donné la forte croissance démographique en cours, un approvisionnement suffisant et durable en énergie est un enjeu essentiel pour le bon 

développement du district. Les énergies fossiles, notamment pour la production de chaleur et les transports, sont actuellement de loin les énergies 

les plus consommĄes sur le territoire. La progression des Ąnergies renouvelables dans le district n®est en outre pas suffisamment soutenue pour 

permettre la transition énergétique visée par la Confédération et le canton de Fribourg et atteindre la neutralitĄ carbone d®ici 2050.  

Au niveau cantonal, les principales stratĄgies en matiăre d®Ąnergie et de climat sont dĄfinies dans le Plan sectoriel de l®Ąnergie ainsi que dans le 

Plan Climat cantonal. Le Plan sectoriel de l®Ąnergie, finalisĄ en 2017, a permis de dĄfinir le potentiel et les prioritĄs pour chaque source d®Ąnergie. Il 

a servi de base û l®Ąlaboration du Plan directeur cantonal dont l®objectif principal en matiăre d®Ąnergie est de Æ valoriser le potentiel des énergies 

indigènes et renouvelables ». Le Plan Climat cantonal a étĄ Ątabli en 2021 et est devenu l®instrument principal de la politique climatique cantonale. Il 

comporte deux objectifs centraux qui s®inscrivent dans le cadre dĄfini par les stratĄgies climatiques de la ConfĄdĄration :  

¶ Assurer les capacitĄs d®adaptation du territoire aux changements climatiques (volet adaptation) 

¶ Sortir de la dĄpendance aux Ąnergies fossiles et rĄduire les Ąmissions de gaz û effet de serre de 50% d®ici û 2030 et û zĄro émission nette 

û l®horizon 2050 (volet attĄnuation) (voir figure ci-après). 

 
Figure 21 : Objectif de réduction des émissions de gaz à effet de serre du canton de Fribourg. (Source : État de Fribourg)  

Les communes du district ont, de leur côté, dû établir des plans communaux des énergies conformément aux exigences à la Loi cantonale sur 

l®Ąnergie (Len). Ces planifications peuvent ątre trăs variables selon les communes, tant au niveau des ambitions que des degrés de détail et de 

précision. Elles reflètent, le plus souvent, la période lors de laquelle elles ont été élaborées, certains plans communaux des énergies ayant en effet 

ĄtĄ finalisĄs avant l®adoption des objectifs ĄnergĄtiques et climatiques de la Confédération pour 2050. Une part importante des communes de la 

Sarine sont aussi membres de l®Association CitĄ de l®Ąnergie et mettent en ¸uvre des plans d®actions qui vont gĄnĄralement au-delà des objectifs 

inscrits dans leur plan communal des énergies.  

Suite û l®entrĄe en vigueur de la Loi cantonale sur le climat (LClim) en 2023, les communes sont Ągalement incitĄes û Ątablir un plan climat 

communal. A l®heure actuelle, dans le district de la Sarine, seules Fribourg et de Villars-sur-Glâne ont finalisé leur plan climat. Ces deux communes 

font office de pionniăres dans le canton Ątant donnĄ que leurs dĄmarches avaient dĄbutĄ avant l®adoption de la LClim. Les communes de Belfaux et 

Givisiez ont, elles aussi, démarré la conception d®une stratégie climatique en participant au programme-pilote pour les plans climat lancĄ par l®Etat 

de Fribourg en 2024. La commune de Belfaux a décidé de sortir du programme-pilote cantonal en 2026 Ątant donnĄ qu®elle estimait comme Ątant 

dans l®incapacitĄ û dĄfinir ses émissions de CO2 en 1990. Aucune de ces deux communes n®a finalisĄ de stratĄgie climatique ou de plan climat û ce 

stade. 

À noter encore qu®une stratĄgie rĄgionale des Ąnergies est Ątablie depuis 2020 û l®Ąchelle de l®agglomĄration de Fribourg, territoire qui inclut 9 

communes de la Sarine (Avry, Belfaux, Corminboeuf, Fribourg, Givisiez, Granges-Paccot, Marly, Matran et Villars-sur-Glâne) ainsi que la commune 

de Dėdingen. Cette stratĄgie non liante vise, entre autres, û soutenir les communes dans la mise en ¸uvre de leur politique Ąnergétique et favoriser 

une transition ĄnergĄtique cohĄrente sur le territoire de l®AgglomĄration. Sa dernière mise à jour en avril 2025 a notamment défini un scénario 

ĄnergĄtique permettant û l®agglomĄration d®atteindre la neutralitĄ carbone en 2050 (voir figure ci-après). Les projections proposées par ce scénario 

semblent à priori transposables à l®ensemble du district de la Sarine et permettent d®identifier les principales orientations û suivre pour les annĄes û 

venir. Il s®agit, entre autres, de dĄcarboner le systăme ĄnergĄtique û l®aide de ressources renouvelables, de rĄduire de manière globale la 

consommation d®Ąnergie et de viser une plus haute efficience ĄnergĄtique. 
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Figure 22 : Scénario « AggloFR Zéro Net » ² Évolution  de la consommation d'Ąnergie finale dans l®agglomĄration (source : AgglomĄration de 

Fribourg)  

 

Un approvisionnement suffisant et durable en énergie est essentiel au bon développement du district ainsi que pour la 

qualité de vie de la population. Celui -ci passe par un développement soutenu des énergies renouvelables dans la région, 

notamment afin de permettre une transition énergétique visant la neutralité carbone.  
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R 
Rives de lacs  
Lac de Schiffenen  

Contexte général et caractéristiques des rives  

Le lac de Schiffenen, achevĄ en 1963, est l®un des plus jeunes rĄservoirs de Suisse. Le barrage de 47 m retient la Sarine sur prăs de 13 km, 

formant un plan d®eau de 4,25 kmÍ, d®une profondeur maximale de 38 m. Les rives s®inscrivent principalement au pied de falaises mollassiques 

abruptes et arborisĄes, limitant l®accăs au lac û quelques zones ponctuelles. 

Dans le cadre du PDR, les rives concernĄes s®Ątendent sur environ 10 km et sont situĄes sur trois communes du district de la Sarine : La Sonnaz, 

Granges-Paccot et Fribourg. Les falaises les plus importantes se trouvent à Granges-Paccot (jusqu®û 30 m). Les rives concaves (falaises de 

molasse) font face û des rives convexes û pente douce constituĄes de dĄpďts d®alluvions, parfois accompagnĄs d®ĉles et de presqu®ĉles. 

 

Accessibilité et relations au lac  

La topographie et les cordons boisĄs limitent l®accăs aux rives. Les points d®accroche existants sont localisĄs au niveau des Neigles à Fribourg, du 

Petit-Granges à Granges-Paccot, ainsi que des Moulines à La Sonnaz. Ces zones offrent des ouvertures paysagères de qualité et constituent des 

lieux û potentiel pour le dĄveloppement d®usages de loisirs. 

L®accessibilitĄ des rives du lac de Schiffenen via les transports publics existe, mais elle reste peu visible et peu lisible pour les usagers, et la 

continuité entre les arrêts et les rives est parfois difficile à appréhender. Bien que le site des Neigles bĄnĄficie d®une bonne desserte en TP (arrąt 

Auge-Sous-Pont à 700 m, arrêt Fribourg Capucins à 500 m) et est accessible via un chemin sécurisé, proche du tracé des Chemins de la Sarine, la 

signalisation et la continuitĄ entre l®arrąt et la rive reste limitĄe pour le visiteur. Le site de Petit-Granges se situe û env. 500 m de l®arrąt Portes-de-

Fribourg mais présente un accès en mobilité douce peu sécurisé et mal signalé. Finalement, le site des Moulines à La Sonnaz bĄnĄficie d®une 

accessibilité raisonnable en transports publics, étant localisé à environ dix minutes à pied de la gare ferroviaire de Pensier par une passerelle 

permettant de traverser le ruisseau de La Sonnaz à la hauteur de la STEP. Sa localisation à proximité d'un itinéraire officiel de cyclotourisme et 

d'une route cantonale proche de la Ville de Fribourg le rend également accessible à vélo pour un nombre important d'usagers. Toutefois, tout 

comme pour le site des Neigles, la signalisation et la continuitĄ entre l®arrąt et la rive restent limitĄes pour le visiteur. 

 

Usages de loisirs et équipements  

Quelques places d®amarrage existent sur les zones accessibles :  

Commune  Secteur  Places à la rive / au 

ponton  

Fribourg  Zone 1 22 

Granges -Paccot  Zone 6 10 

La Sonnaz Zone 7 30 

TOTAL  62 

Tableau 10 : Nombre de places d®amarrage - DonnĄes de la Section lacs et cours d®eau du Service de l®environnement (2026) 

L®offre reprĄsente 15²20 % des places d®amarrage du lac et est entiărement saturĄe. Quelques amarrages sont transfĄrĄs vers le district voisin de 

la Singine pour répondre à la demande. 

Les activitĄs de loisirs sont limitĄes, mais des points d®ancrage existent bien qu®ils soient dĄpourvus d®amĄnagements dĄdiĄs û l®accueil du public. 

Les sites des Moulines à La Sonnaz et de Petit-Granges à Granges-Paccot gagneraient à être valorisés. Par ailleurs, la présence de la Société 

d®aviron de Fribourg et le dĄroulement de compĄtitions participent au rayonnement du site des Neigles. De plus, inauguré le 11 juin 2022 et 

contribuant û renforcer l®offre en matiăre d®activitĄs de loisirs, un bateau Ąlectro-solaire de plaisance, pouvant accueillir douze passagers, sillonne le 

lac de Schiffenen durant la pĄriode estivale. Ses points d®embarcation se localisent au niveau du port de Schiffenen (District de la Singine) et au 

niveau du site des Neigles à Fribourg (District de la Sarine). 
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Enjeux environnementaux et patrimoniaux  

D®un point de vue environnemental, l®Ątendue lacustre constitue une liaison aquatique suprarĄgionale, alors qu®une grande partie des rives boisées 

s®inscrit comme des corridors û faune d®importance locale. Les rives, ĉles et presqu®ĉles proposent des biotopes intéressants pour les reptiles et 

batraciens, tout en permettant l®implantation d®une vĄgĄtation riveraine. Sur la commune de Fribourg, des zones de protection du paysage existent 

déjà au niveau des rives afin de les protéger. 

 

Malgré un cadre paysager et patrimonial de grande qualité, le secteur reste sous-exploité pour le tourisme et les loisirs  en 

raison de l®accessibilitĄ limitĄe, de la faible lisibilitĄ des itinĄraires et de la continuitĄ insuffisante entre les transports, les 

cheminements et les rives. Des actions ciblées pourraient renforcer leur  attractivité en améliorant la connexion et la 

signalisation des accès , en intégrant pleinement le s sites dans l®offre rĄgionale de loisirs et en garantissant la prĄservation 

des enjeux environnementaux et paysagers.  

 

Lac de la Gruyère  

Contexte général et caractéristiques des rives  

Le lac de la Gruyăre s®Ątend de Broc û Rossens depuis 1947, date de la construction de son barrage. La singularitĄ de ce lac repose sur son 

découpage attrayant - entre eau et pâturages - et la prĄsence plus au Sud de l®éle d®Ogoz, oĔ subsistent quelques vestiges.  

Le lac de la Gruyère se partage entre dix communes, dont une seule est située dans le district de la Sarine, celle du Gibloux.  

Les rives concernĄes dans le cadre de cette planification ont une longueur d®un peu moins de 3 km et sont parcourues par le sentier du lac de la 

Gruyăre. GĄnĄralement en surplomb de l®Ątendue lacustre, le cheminement offre des perceptions contrastĄes - entre introversion et ouverture sur 

le grand paysage - en raison du cordon boisé qui habille la topographie des rives. Ce cheminement constitue un atout de loisirs et de tourisme, 

notamment pour la randonnée, en offrant une expérience paysagère variée. La rive, bien qu®artificielle, conserve un caractăre naturel et sauvage qui 

renforce son attractivité. 

 

Accessibilité et relations au lac  

L®accăs û l®eau est ponctuel, gĄnĄralement associĄ aux quatre sites d®amarrage inscrits sur le territoire de la rĄgion. Le sentier du lac constitue un 

atout majeur pour la randonnĄe et l®expĄrience paysagăre, mais la continuitĄ avec les transports publics est limitĄe. Le site du barrage n®est 

desservi par aucun arrąt direct ; le plus proche se situe û Rossens village, û plus d®un kilomătre, accessible via un chemin de randonnée balisé. 

L®accăs motorisĄ existe via le parking du barrage. 

 

Usages de loisirs et équipements  

L®Ątendue d®eau est accessible par endroits au public grýce û la prĄsence de fines grăves. Ces accăs sont gĄnĄralement associés aux quatre sites 

d®amarrage de bateaux existants, dont le nombre total de places s®Ąlăve û 54.  

Commune  Secteur  Places à la rive / au 

ponton  

Gibloux  Zones 46-

47-48-49 

54 

Tableau 11 : Nombre de places d®amarrage - DonnĄes de la Section lacs et cours d®eau du Service de l®environnement (2026) 

Toutes ces places sont actuellement attribuĄes, traduisant une saturation de l®offre. La Section des lacs et cours d®eau a identifiĄ qu®il serait possible 

de regrouper ces amarrages au sein d®un port unique û Rossens, avec une capacitĄ totale de 70 places, afin de rationaliser les installations, limiter 

l®emprise des infrastructures sur les rives et répondre de manière structurée à la demande croissante. 

Les ĄlĄments patrimoniaux d®intĄrąt sont directement associĄs û la retenue d®eau. Le barrage en voute de Rossens, recensĄ pour sa haute qualité 

(valeur A) et la centrale énergétique (valeur B) située sur la commune de Pont-la-Ville caractérisent de manière singulière cette extrémité de lac. Un 

pĄrimătre archĄologique Æ l®Essert Ö s®implante au Sud du village de Rossens. 

La construction, en 2022, d®une passerelle suspendue de 105 mătres û proximitĄ du barrage de Rossens sur la commune de Pont-la-Ville confirme 

l®importance de ce secteur comme destination touristique et rĄcrĄative, en complĄment de l®offre patrimoniale (barrage, centrale, site 

archéologique) et amène à prévoir une augmentation de fréquentation non négligeable dans le secteur. Dédié aux randonneurs, cet ouvrage 

contribue à améliorer la sécurité des promeneurs, tout en permettant de contempler le paysage naturel à proximité.  
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Enjeux environnementaux et patrimoniaux  

D®un point de vue environnemental, ce secteur est reconnu comme un corridor û faune d®importance suprarĄgionale, permettant de mettre en 

relation le Cousimbert et le Gibloux pour les grande et petite faunes. Des corridors û faune d®importance locale s®y accrochent également. 

L®accessibilitĄ en transports publics reste limitĄe : aucun arrąt ne dessert directement le barrage, le plus proche Ątant û Rossens village (û plus d®1 

km). Un chemin de randonnĄe balisĄ relie toutefois cet arrąt au site du barrage, qui dispose d®un parking. Cette accessibilitĄ est donc 

essentiellement assurée à pied ou en voiture. 

 

Le secteur sarinois du lac de la Gruyăre bĄnĄficie d®un cadre paysager et patrimonial remarquable, mais reste limitĄ en 

termes d®accessibilitĄ et de mise en valeur touristique. L®offre d®amarrage est saturĄe et le site dĄpend fortement de la 

mobilité motor isée. Le site de Rossens occupe un rďle structurant comme porte d®entrĄe principale au lac, justifiant une 

coordination spĄcifique des amĄnagements et de la gestion des usages û l®Ąchelle rĄgionale et interrĄgionale. La 

valorisation future devra concilier : acce ssibilitĄ piĄtonne et cyclable amĄliorĄe ; intĄgration dans l®offre rĄgionale de 

loisirs; préservation des valeurs paysagères, environnementales et patrimoniales ; développement qualitatif et pérenne des 

infrastructures d®amarrage sous forme d®un port. 
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T 
Tourisme  & Patrimoine  

Contexte gĄnĄral et dimension territoriale de l®offre touristique 

La gouvernance touristique repose sur une organisation rĄgionale entrĄe en vigueur en 2024. L®Association rĄgionale de la Sarine (ARS), qui 

regroupe les 25 communes du district, assume la coordination du dĄveloppement touristique et veille û la mise en ¸uvre de la politique régionale 

en cohérence avec la Loi sur le tourisme (LT2021) sur son territoire. Elle travaille en partenariat étroit avec Fribourg Tourisme et Région (FTR), 

reconnu comme Office du Tourisme RĄgional (OTR), chargĄ de la promotion, de l®animation et de l®accueil touristique. Le Canton de Fribourg et 

l®Union Fribourgeoise du Tourisme (UFT) encadrent la cohĄrence des actions û l®Ąchelle cantonale. Le dispositif s®appuie sur des outils de pilotage 

formalisés, notamment la stratégie touristique régionale 2025²2029 et les fiches de projets relatives ainsi qu®un contrat de prestations entre l®ARS et 

l®OTR qui dĄfinit les responsabilitĄs respectives. Ce cadre assure une coordination efficace et favorise la cohĄrence entre les politiques de 

développement et de promotion. L®ARS joue un rďle de facilitateur rĄgional, en soutenant ou cofinanĂant des projets structurants en lien avec la 

stratégie, le concept du « terroir créatif  » et les domaines d®activitĄs stratĄgiques dĄfinis. Quelques dĄfis subsistent nĄanmoins. La coordination 

intercommunale reste û consolider, tout comme la clarification des rďles entre l®ARS (pilotage stratĄgique) et l®OTR (mise en ¸uvre opĄrationnelle).  

Le diagnostic s®appuie sur la StratĄgie touristique rĄgionale 2025-2029. Cette stratégie, axée sur le concept de base du « terroir créatif », constitue 

le socle de réflexion analysant les dynamiques touristiques actuelles, identifiant les atouts du territoire et anticipant les besoins en matière de 

développement touristique. Le « terroir créatif  » vise à conjuguer la mise en valeur des savoir-faire locaux, des traditions culturelles et 

gastronomiques, ainsi que l®innovation dans l®offre touristique, afin de renforcer l®identitĄ rĄgionale et d®offrir aux visiteurs une expérience 

authentique et différenciante.  

En 2024, le district de la Sarine a enregistrĄ 153®412 nuitĄes hďteliăres, soit prăs d®un tiers du total cantonal, confirmant l®importance du tourisme de 

sĄjour pour l®Ąconomie rĄgionale. La durĄe moyenne des sĄjours est de 1,58 nuit, lĄgărement infĄrieure à la moyenne cantonale et nettement en 

deĂû de la moyenne nationale (2,09 nuits), traduisant la prĄdominance d®un tourisme de court sĄjour. Le taux d®occupation moyen des chambres 

atteint 53%, un niveau supérieur à la moyenne cantonale, avec une fréquentation marquée entre mai et octobre qui souligne la forte saisonnalité 

estivale et automnale. La clientèle est majoritairement helvétique (59% des nuitées), suivie par les marchés de proximité : France (10%), Allemagne 

(6%), Royaume-Uni (3%), Italie (3%) et Espagne (3%). Ensemble, ces six marchés représentent près de 87% de la demande hôtelière, ce qui 

confirme le poids d®un tourisme de proximitĄ. Û l®inverse, la part des visiteurs d®outre-mer demeure marginale, avec environ 1% chacun pour les 

États-Unis et la Chine. 

La diversité des atouts de la région constitue un potentiel clé pour le développement touristique, mais elle met également en lumière certaines 

problématiques. L®offre reste, en effet, plus concentrée dans le centre urbain, au détriment des secteurs ruraux, ce qui soulève des enjeux de 

cohésion ville-campagne. Par ailleurs, la cohabitation entre différentes activités touristiques et les milieux naturels sensibles nécessite une 

rĄgulation pour limiter les pressions sur l®environnement. La connectivitĄ et la mobilité durable, encore insuffisamment développées, représentent 

un autre dĄfi pour faciliter l®accăs et la circulation des visiteurs. Dans ce contexte, le concept de Æ terroir créatif » permet de relier les savoir-faire, 

les traditions et les paysages locaux à une offre touristique cohérente et différenciante. Sur cette base, il devient possible de structurer le territoire 

autour de pôles touristiques régionaux, espaces concentrĄs oĔ l®offre est organisĄe de maniăre û valoriser les atouts locaux tout en répondant aux 

enjeux identifiĄs. La suite du chapitre prĄsentera donc ces atouts et la maniăre dont ils s®articulent au sein des pďles, en montrant à la fois leur 

potentiel et les défis à relever.  

 

Atouts touristiques de la Région  

Le territoire de la Sarine bĄnĄficie d®une grande diversitĄ d®atouts touristiques qui fondent son identitĄ et son attractivité. Ces ressources sont à la 

fois naturelles, culturelles, patrimoniales, sportives, économiques et gastronomiques, et elles jouent un rôle central dans le positionnement 

touristique de la région. 

Ce diagnostic vise à recenser et qualifier ces atouts, non seulement pour en mesurer la portée actuelle, mais aussi pour identifier les leviers de 

valorisation et de coordination dans une perspective de dĄveloppement durable. L®objectif est de renforcer la cohĄrence de l®offre rĄgionale, d®en 

améliorer la lisibilité et de mieux répondre aux attentes des publics cibles définis dans la stratégie touristique régionale10.  

 

 
10 A savoir les ñexplorateurs locauxò ¨ la recherche dôauthenticit®, les familles d®sireuses de ralentir le rythme (down pacers) , les ñhighlight travellersò attirés par les 
incontournables, ou encore les ñbonding educatorsò en qu°te dôexp®riences ludiques en famille.  
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Sites paysagers et naturels   

Le district de la Sarine offre un environnement naturel riche et contrasté, entre zones préalpines, forêts, rivières, lacs et plateaux agricoles. Ces 

paysages, souvent intacts ou faiblement urbanisés, sont un support privilégié pour les activités de plein air, tout en jouant un rôle clé dans la qualité 

de vie perçue par les visiteurs.  

L®armature paysagère  comme colonne vertĄbrale de l®attractivitĄ touristique  

L®armature paysagăre est dĄfinie par le socle topographique et les diverses composantes spatiales qui s®y inscrivent : massifs forestiers, réseau 

hydrographique et espaces agricoles. Le relief se caractérise généralement par une orientation NE-SO, dont la lecture est renforcée par 

l®organisation des massifs boisĄs. Ponctuellement la topographie, grýce û ses points hauts, permet d®embrasser du regard les différentes 

composantes paysagăres : cours d®eau, espaces ouverts agricoles, ensembles forestiers et construits. Ces points sont susceptibles de constituer 

des points d®attraction majeurs au niveau touristique. 

Depuis ces vingt dernières années, chaque composante paysagère rencontre des dynamiques qui lui sont propres, bien que pouvant légèrement 

varier d®un endroit û l®autre. Ces tendances ont ĄtĄ mises en lumiăre grýce û la comparaison de photos aĄriennes de l®an 2000 et actuelles. 

 
Figure 23 : Structure paysagère du District de la Sarine  

Espaces agricoles 

² Agrandissement des parcelles, création de nouveaux chemins, simplification des mosaïques culturales. 

² Pression accrue en périphérie urbaine : urbanisation, disparition de vergers et jardins, questionnements sur la viabilité des 

exploitations périurbaines. 

² Développement de la vente directe à la ferme. 

Forêts 

² Stabilisation des surfaces grâce à la LFCN. 

² Sylviculture favorisant la diversitĄ, la rĄsilience et l®accueil du public. 

² Plantation d®essences remarquables ; dĄveloppement d®Ąquipements (ex. Bois de Mon C¸ur). 

² Évolution contrastée des cordons boisés (disparition ou reconstitution). 

Cours d®eau et zones humides 

² Perte historique de biotopes, mais revitalisation accrue depuis les années 2010 (ex. Palon, Sonnaz). 

² Mise en ¸uvre des Æ espaces rĄservĄs aux eaux Ö (OEaux, dăs 2011). 

² Maintien des aires de marais. 

Ensembles construits 

² Franges urbaines souvent mal définies : ruptures visuelles et fonctionnelles avec les paysages agricoles. 
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² Disparition progressive d®ĄlĄments de transition (vergers, jardins), nuisant û l®intĄgration paysagăre et û la mise en valeur du patrimoine 

culturel. 

De nombreux outils de rĄgulation sectorielle encadrent dĄjû l®Ąvolution de ces composantes : PDCant, Contribution û la qualité du paysage (CQP), 

LFCN + planification directrice des forêts, LPNat, OEaux, planification des revitalisations. L®Association rĄgionale de la Sarine (ARS) tient compte de 

ces instruments cantonaux dans sa planification touristique, mettant en valeur, tout en préservant, cette ressource paysagère et naturelle.  

 

Paysages d®importance cantonale 

Les paysages d®importance cantonale correspondent û des portions de territoire dont la typicitĄ et la raretĄ lui confărent une qualité particulière et 

importante, qu®il convient de maintenir, prĄserver ou valoriser, notamment sous l®angle touristique.  

Sur les douze PIC inventoriés dans le canton11, cinq sont compris sur le territoire de la Région : 

² La Sarine en ville de Fribourg : Ce paysage combine un milieu urbain et naturel unique, avec la rivière Sarine serpentant à travers la 

ville de Fribourg, offrant des vues pittoresques et une intégration harmonieuse entre les espaces bâtis et les zones naturelles 

riveraines. 

² Les Gorges de la Sarine : Ce site spectaculaire est un exemple d®Ąrosion fluviale, oĔ la riviăre a creusĄ des falaises escarpĄes et des 

canyons profonds. Il offre des paysages saisissants et est d®une grande valeur pour l®Ątude des phĄnomănes gĄologiques et naturels. 

² Le Lac de la Gruyère : Ce grand lac artificiel est un espace naturel d®une grande beautĄ, oĔ se mąlent Ątendues d'eau, rives boisĄes et 

panoramas sur les Alpes. Il constitue une zone de loisirs et de biodiversitĄ, tout en Ątant un site clĄ pour l®observation de la faune 

aquatique. 

² La Campagne de Pierrafortscha : Ce paysage agricole, caractérisé par ses grandes plaines, ses champs cultivés et ses paysages 

ouverts, illustre l®harmonie entre l®agriculture et la nature. Il est un tĄmoignage de l®importance de la culture de la terre dans la région 

et de l®interdĄpendance entre l®homme et son environnement naturel. 

² Le Massif de la Berra et Cousimbert : Ce massif montagneux, situĄ û l®est de la rĄgion, est un espace boisĄ qui abrite une grande 

diversitĄ d®espăces vĄgĄtales et animales. Il offre des panoramas exceptionnels sur la vallĄe de la Sarine et les montagnes 

environnantes, et constitue un lieu de randonnée prisé. 

Ces paysages d'importance cantonale témoignent de la richesse et de la diversité des milieux naturels de la région de la Sarine. Leur préservation 

et leur mise en valeur sont essentielles pour maintenir l®Ąquilibre entre dĄveloppement humain et protection de la nature, tout en offrant aux 

habitants et aux visiteurs des espaces de qualité.  

 
Figure 24 : Paysages d'importance cantonale inscrits dans le district de la Sarine  

 
11 Lôart. 33 LPNat confie aux autorit®s la t©che dôinventorier et de designer via le PDCant (fiche T311), les paysages dôimportance cantonale (PIC) et de d®finir les lignes 
directrices nécessaires aux communes pour leur planification locale. 
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GĄotopes d®importance cantonale 

La Région de la Sarine abrite huit géotopes d'importance cantonale12, des sites géologiques remarquables qui témoignent de l'histoire naturelle du 

territoire. Ces géotopes jouent un rôle clé dans la préservation du patrimoine géologique du canton et permettent de mieux co mprendre les 

processus naturels qui ont façonné le paysage. Voici une brève description de chaque géotope : 

² Lit fluvial actif de la Gérine : Ce géotope correspond à une zone où la rivière Gérine conserve un lit actif marqué par un 

enchevątrement de mĄandres et de bancs de sable. Ce phĄnomăne fluvial permet d®observer l®Ąvolution dynamique d®un cours d®eau 

et ses impacts sur les paysages environnants. 

² Terrasse de kame et reliefs d®Ąrosion glaciaire : SituĄe dans des zones vallonnĄes, cette formation gĄologique est le rĄsultat de l®action 

des glaciers durant la derniăre pĄriode glaciaire. Les kames, collines formĄes par l®accumulation de sĄdiments dĄposĄs par les 

glaciers, cďtoient des reliefs d®Ąrosion glaciaire, créant des paysages variés et caractéristiques. 

² Canyon de la Sarine : Ce gĄotope est un exemple spectaculaire d®Ąrosion fluviale, oĔ la Sarine a creusĄ un profond canyon dans la 

roche calcaire. Le site offre une vue imprenable sur les formations rocheuses et les falaises, tĄmoignant de l®intensitĄ des processus 

d®Ąrosion sur plusieurs millénaires. 

² Terrasse fluvi-lacustre de la Glâne : Cette terrasse est le rĄsultat de l®interaction entre les cours d®eau et les lacs prĄhistoriques. Elle 

présente des dépôts sédimentaires caractéristiques qui reflètent les variations du niveau des eaux et les processus de dépôt au fil du 

temps. 

² Chrüzflue et ancienne carrière de gypse du Burgerwald : Ce géotope regroupe des formations géologiques uniques, dont des dépôts 

de gypse, minéral formé dans des environnements marins ou lacustres, et une ancienne carrière exploitée pour l'extraction du gypse. 

Le site tĄmoigne de l®Ąvolution gĄologique du territoire, en particulier des processus de sĄdimentation et d®Ąvaporation. 

² Kames de Pont-la-Ville et de La Combert : Ces deux sites présentent des formations de kames, petites collines résultant de 

l®accumulation de sĄdiments dĄposĄs par les glaciers. Ces formations sont particuliărement bien prĄservĄes et offrent une belle 

illustration de l®action glaciaire dans la région. 

² Relief molassique du Mont Gibloux : Le Mont Gibloux est un exemple classique de relief molassique, constitué de couches de sable et 

d®argile dĄposĄes lors de l'ăre tertiaire. Ce site offre un panorama sur les paysages caractĄristiques des molasses et constitue une 

zone gĄologique d®Ątude majeure pour comprendre les formations géologiques plus anciennes. 

² Bassin limno-palustre du lac de Seedorf : Ce bassin est une zone humide qui témoigne des anciens lacs préhistoriques. Il abrite une 

biodiversitĄ unique et joue un rďle important dans l®Ącosystăme local. Les formations sĄdimentaires du bassin permettent d®Ątudier les 

changements climatiques passĄs et l®Ąvolution des Ącosystămes aquatiques. 

Ces huit gĄotopes d®importance cantonale sont des ĄlĄments clĄs du patrimoine gĄologique de la rĄgion et reprĄsentent des tĄmoins précieux des 

processus géologiques qui ont façonné le paysage naturel de la Sarine.  

 
Figure 25 : Géotopes d'importance cantonale inscrits dans le district de la Sarine  

 
12 Lôart. 33 LPNat confie aux autorit®s la t©che dôinventorier et de designer via le PDCant (fiche T313), les g®otopes dôimportance cantonale, et de définir les lignes 
directrices nécessaires aux communes pour leur planification locale. 
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Biotopes et couloirs à faune  

Le territoire de la Sarine accueille plusieurs biotopes d®importance cantonale13 et régionale, qui constituent des éléments écologiques majeurs à 

prĄserver. Parmi eux figurent notamment la zone alluviale de la Petite Sarine, classĄe d®importance nationale, ainsi que la zone alluviale 

d®importance cantonale de la Glýne. Par ailleurs, plusieurs couloirs û faune d®importance cantonale ou régionale sont inscrits sur le territoire 

sarinois. Û ces milieux s®ajoutent plusieurs sites û batraciens, Ągalement reconnus û l®Ąchelle cantonale, soulignant la diversitĄ Ącologique et la 

valeur environnementale du territoire. Il en va de même pour les marais ainsi que les prairies et pâturages secs.  

Dans ce contexte, la stratégie touristique cantonale tient compte de ces éléments dans la définition de ses produits touristiques, en veillant à 

concilier valorisation du territoire et prĄservation des milieux naturels. Û l®Ąchelle rĄgionale, l®ARS s®inscrit pleinement dans ce cadre, et n®adopte 

donc pas de mesures supplémentaires spécifiques, mais veille à respecter et intégrer ces périmètres protégés dans ses réflexions et propositions 

touristiques. 

 

Figure 26 : Couloirs à faune et biotopes structurants inscrits dans le district de la Sarine  

 

Espaces naturels et de loisirs d®AgglomĄration  

Fort de ce qui précède, il est à noter qu®une diversité d'environnements cohabite : espaces agricoles et forestiers, cours d'eau, biotopes, etc. Ces 

espaces, libres d®accăs, sont toujours plus fréquentés par la population, en raison de leur proximité, de leurs qualités naturelles, paysagères ou de 

leurs aménagements. Ils sont ainsi le siège de multiples pratiques, telles que contemplation, ressourcement, rencontres, observations et activités 

physiques. En tant qu®espaces multifonctionnels servant tout û la fois û la pratique de loisirs, û l®exploitation forestiăre et agricole, û l®habitat pour la 

faune et la flore ou offrant une protection contre les dangers naturels, ils sont parfois sujets à des conflits d®usage. 

Afin de structurer l®accueil du public tout en respectant et protĄgeant les valeurs naturelles en prĄsence, les projets d®agglomération identifient des 

espaces dits Espaces naturels et de loisirs (ENL). Les ENL sont définis sur la base de leur qualité écologique (inventaires de protection de la nature, 

inventaires de protection du paysage notamment les Paysages d®importance cantonale (PIC), liaisons biologiques) et de leur attrait pour la détente 

et le délassement (infrastructures de loisirs, itinéraires de mobilité douce, base nautique).  

 
13 Ces espaces sensibles sont rigoureusement encadrés par les outils cantonaux de protection de la nature, en particulier par le Plan directeur cantonal (Fiche T307), la 
Loi fédérale sur la protection de la nature et du paysage (LPNat) et les plans de gestion spécifiques. 
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Les ENL inscrits sur le territoire de la Région sont : 

# Espaces naturels et de loisirs inscrits au sein du territoire de la Région 

1 Sarine (Ville) Inscrit comme Paysage d®importance cantonale (PIC) et gĄotope d®importance cantonale (GIC), cet espace 

présente une forte imbrication fluviale (gorges encaissées dans un relief abrupt) et culturelle (centre médiéval), 

dans un contexte densément bâti et donc fortement sollicité. En outre, la présence de milieux naturels de 

grande valeur, telles que les cours d®eau de la Sarine avec sa zone alluviale constituent des ĄlĄments 

structurants identitaires. 

2 Gorges de la 

Sarine 

Présentant des caractéristiques naturelles, géologiques et patrimoniales remarquables, cette zone alluviale 

d®importance nationale est Ągalement un lieu apprĄciĄ du public (sentiers de randonnĄes pĄdestres).  

3 Vallée du Galterntal Cet espace, traversĄ par un couloir û faune d®importance rĄgional et inscrit comme PIC, prĄsente un attrait 

touristique majeur du fait de son itinéraire local de randonnée (SuisseMobile).  

4 Gérine Par la dynamique fluviale de la GĄrine et par la proximitĄ û des secteurs de dĄveloppement urbain d®envergure 

(écoquartier du MIC), cet espace présente des enjeux notables en matière de protection de la nature (GIC) et 

de délassement de la population.  

5 Bois de 

Moncor/Belle-croix 

Le Bois de Mon C¸ur ² avec son village de nids, sa scène forestière et ses sentiers interactifs ² et le bois de 

Belle-Croix revêtent un rôle social majeur, tout en présentant des qualités écologiques de portée locale.  

6 Forêt cantonale Site très fréquenté (cavaliers, vététistes, sportifs en tout genre), cette réserve forestière est également 

traversĄe d®un corridor û faune d®importance rĄgionale.  

7 Plaine de Seedorf - 

Autafond 

Cet espace présente une valeur écologique marquée, due notamment au Lac de Seedorf (Bas-marais 

d®importance nationale et GIC). Une partie de cet ENL fait Ągalement partie de la zone de quiĄtude NË 40 : 

Ponthaux. Un projet de revitalisation des cours d®eau de la plaine entend par ailleurs renforcer l®attrait 

touristique et de loisirs de l®espace.  

8 Campagne de 

Pierrafortscha 

Espace inscrit comme PIC et traversĄ d®un couloir û faune d®importance rĄgionale, les promeneurs viennent y 

dĄcouvrir un patrimoine rural (plaine agricole) et paysager (bloc erratique d®importance cantonale) 

remarquable. 

9 Bois de Vigny-

Combertin 

Site sillonné de nombreux parcours équestres, cet espace est également touché par deux couloirs à faune 

d®importance suprarĄgionale.  

10 Glâne Par ces sentiers pédestres (notamment chemin de Saint-Jacques de Compostelle) et cyclables, cet espace 

présente un attrait pour la pratique de loisirs, tout en présentant des secteurs particulièrement qualitatifs en 

matiăre de protection de l®environnement (zone alluviale d®importance nationale, bas-marais d®importance 

cantonale). En outre, la prĄsence de milieux naturels de grande valeur, telles que les cours d®eau de la Glýne 

avec sa zone alluviale constituent des éléments structurants identitaires. 

11 Mont Gibloux Le massif forestier du Gibloux, situĄ û la limite d®un PIC et reconnu comme GIC, est un lieu prisĄ pour sa 

diversitĄ d®amĄnitĄs. Il englobe la zone de quiĄtude NË 48 et rayonne particuliărement grýce û ses sentiers 

pédestres et cyclables, son parcours mesuré, son parcours Vita, ainsi que son sentier didactique. Ce massif 

structure le paysage régional tout en offrant un cadre idéal pour la détente. Il abrite également une cabane et 

des lieux de pique-nique. De plus, des événements temporaires tels que le Festival du Gibloux, des spectacles 

de cirque et des fêtes, ainsi que deux téléskis et des sentiers raquettes, viennent animer cet espace, renforçant 

son attrait touristique et local. 

12 Lac de la Gruyère DotĄ de qualitĄs Ącologiques remarquables (PIC, GIC, corridor û faune d®importance suprarĄgionale), le Lac de 

la Gruyère présente également un attrait pour le tourisme et la pratique de loisirs doux, notamment par les 

nombreux sentiers pédestres et cyclables ainsi que les lieux de baignade.  

13 Massif de la Berra 

et du Cousimbert 

Le massif de la Berra et de Cousimbert, situé au sud du district, joue un rôle clé dans le cadrage du paysage 

rĄgional et constitue un lieu d®intĄrąt important, notamment en raison de ses remontĄes mĄcaniques, de ses 

sentiers pédestres et cyclables, ainsi que d'autres aménités. Cet espace revêt également des qualités 

écologiques remarquables, étant classé comme PIC et GIC. Bien que la portion de ce massif située sur les 

communes du Mouret et de Treyvaux soit très faiblement aménagée pour l'accueil du public, il connaît une 

fréquentation croissante. L'essor de la pratique du vélo tout terrain, l'usage de cycles à assistance électrique et 

le dĄveloppement de l'Ąquitation de loisir ont suscitĄ un fort engouement pour ce type d®espace, malgrĄ la 

faible infrastructure existante pour y accueillir le public.  
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Figure 27 : Espaces naturels et de loisirs identifiés dans le district de la Sarine  

Afin de prĄserver et valoriser ces espaces, la stratĄgie inscrite dans les projets d®agglomĄration distingue, au sein de ces espaces, les sous-

secteurs « sensibles » des sous-secteurs « à aménager » : 

² Les secteurs sensibles sont des milieux naturels particuliărement riches ou fragiles (zones humides, habitats d®espăces menacĄes, 

corridors à faune, biotope) oĔ l®enjeu est de limiter les impacts par des mesures de protection, de restriction ou de sensibilisation. 

² Les secteurs à aménager correspondent à des espaces déjà sollicités ou à fort potentiel pour le développement encadré des activités 

de loisirs (aires de repos, balisage, accès cyclistes ou piétons). Ces aménagements visent à canaliser les flux et à préserver les 

secteurs sensibles. 

Cette structuration spatiale permet d®offrir un cadre ĄquilibrĄ au dĄveloppement touristique et rĄcrĄatif, tout en assurant la pérennité des fonctions 

écologiques. Le PDR de la Sarine, respectivement la stratĄgie touristique rĄgionale qu®il traduit, respecte les cadres fixĄs par dans les projets 

d®agglomĄration. Il intăgre les Espaces naturels et de loisirs (ENL) comme base de rĄflexion pour structurer l®offre touristique, tout en préservant les 

valeurs écologiques.  

Sites culturels , sportifs  et de loisirs  

Musées, salles de spectacle, festivals, galeries, etc. constituent une offre dense, concentrée notamment autour de la ville de Fribourg, mais aussi 

présente dans plusieurs communes du district. 

Sites culturels  

L®offre culturelle du district de la Sarine constitue un atout majeur pour la diversification et l®enrichissement de l®expĄrience touristique. En valorisant 

un patrimoine à la fois artistique, historique, architectural et contemporain, ces lieux contribuent à forger une identité territoriale forte. Ils permettent 

de toucher une variété de publics ³ habitants, visiteurs suisses ou internationaux, écoliers ³ et s®inscrivent dans une logique de tourisme de sens, 

en quąte de qualitĄ, de dĄcouverte et d®ancrage local. 

La concentration des principales infrastructures culturelles dans le centre urbain du district permet de structurer une offre  dense et accessible. 

MusĄes (comme le MusĄe d®Art et d®Histoire ou l®Espace Jean Tinguely ² Niki de Saint Phalle), théâtres (Équilibre, Nuithonie, théâtre des Osses), 

salles de concert (Fri-Son, Le Nouveau Monde) ainsi que des festivals et événements à rayonnement large (FIFF, Belluard Bollwerk, Rencontres de 

Folklore Internationales, Les Georges, fête de la Saint-Nicolas) illustrent la vitalité et la diversité de la scène culturelle locale.  

En parallăle, plusieurs sites culturels et de loisirs situĄs hors agglomĄration renforcent l®attractivitĄ du district et proposent une offre 

complĄmentaire. Ces lieux, tels que le thĄýtre de l®Arbanel, la salle de la Tuffiăre ou encore le Festival du Gibloux, se distinguent par une approche 

culturelle différente de celle du centre urbain. Moins institutionnalisée et plus éphémère, leur programmation met souvent en avant des théâtres de 
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village, des manifestations populaires et des ĄvĄnements festifs qui participent û la convivialitĄ et û l®identitĄ locale. Ces expressions culturelles de 

proximité, ancrées dans les traditions et la vie communautaire, favorisent une expérience intime et authentique.  

Si les Ąquipements situĄs en ville bĄnĄficient d®une desserte optimale en transports publics et en mobilitĄ douce, l®accessibilité des sites en dehors 

du centre cantonal reste plus sporadique et dĄpend souvent de la voiture individuelle. Toutefois, dans le cadre de grands ĄvĄnements, l®instauration 

de concepts de mobilité (navettes, parkings relais, mesures de gestion du trafic) contribue à limiter les nuisances et à assurer une fréquentation 

maîtrisée.  

En valorisant ces ressources de maniăre cohĄrente et innovante, le district dispose d®un vĄritable potentiel pour se positionner comme une 

destination culturelle de rĄfĄrence û l®Ąchelle nationale. 

Figure 28 : Sites culturels identifiés dans le district de la Sarine  

Sites de loisirs  

Le territoire de la Sarine s®appuie Ągalement sur une gamme d®activitĄs de loisirs qui rĄpondent û d®autres attentes du public, notamment en 

matière de détente, de convivialité et de divertissement. Les sites de loisirs occupent une place essentielle dans l®offre touristique de proximitĄ, en 

particulier pour les familles, les groupes d®amis ou les visiteurs en quąte de moments accessibles et ludiques. Ils complătent harmonieusement les 

infrastructures culturelles et sportives, participant û l®image d®un territoire accueillant, dynamique et ouvert à tous. 

Le district de la Sarine compte plusieurs sites de loisirs majeurs qui attirent des visiteurs bien au-delà de ses frontières régionales. Parmi ces sites 

urbains, La Ruche à Granges-Paccot, centre de loisirs indoor de grande capacité, le casino ou encore les cinémas situés à Fribourg, offrent une 

palette d®activitĄs attractives et adaptĄes û tous les ýges. Parallălement, des fermes pĄdagogiques et centres Ąquestres, souvent implantées en 

milieu rural, proposent des expériences éducatives et sensorielles en lien avec la nature et l®agriculture. Ces sites, souvent reculĄs, restent 

principalement accessibles en voiture. Pour l®heure, aucune problĄmatique majeure liĄe au stationnement n®a ĄtĄ constatĄe, la majorité des visites 

étant réparties de manière diffuse tout au long de la journée.  

Ce double positionnement permet û l®ensemble du territoire de contribuer activement û la construction d®une offre de loisirs cohérente et diversifiée. 

Pour optimiser pleinement leur potentiel, plusieurs enjeux d®amĄnagement se posent û l®Ąchelle rĄgionale, notamment en matière de visibilité et de 

structuration de l®offre (signalĄtique, connexions entre sites). 
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Figure 29 : Sites de loisirs identifiés dans le district de la Sarine  

Sites sportifs  

Les sites sportifs reprĄsentent un pilier complĄmentaire de l®offre touristique de proximitĄ de la rĄgion. Ils permettent la pratique d®activitĄs de 

loisirs, de compétition ou de découverte sportive, tant pour les habitants que pour les visiteurs. En complément des activités nature et culturelles, 

ces infrastructures participent activement û l®image de dynamisme et de qualitĄ de vie du territoire, en particulier û l®Ąchelle locale et régionale. 

Certaines d®entre elles prĄsentent une importance stratĄgique par leur capacitĄ d®accueil, leur niveau d®Ąquipement, leur rďle ĄvĄnementiel ou leur 

complĄmentaritĄ avec d®autres filiăres touristiques (bien-être, plein air, santé, etc.). 

La rĄgion compte un ensemble variĄ d®infrastructures sportives structurantes, rĄparties sur l®ensemble du territoire, mais inégalement réparties 

entre les communes. Parmi celles-ci, on recense plusieurs piscines, des patinoires, des terrains de sport, des bases nautiques, des stades, des 

murs de grimpe, ainsi que des centres équestres. Ces installations accueillent aussi bien des usagers réguliers, des écoles ou des clubs, que des 

visiteurs ponctuels ou des participants û des ĄvĄnements d®envergure.  

S®y ajoutent encore les téléskis du Mont Gibloux, qui complètent l®offre hivernale régionale, ainsi que les chemins VTT du Grand Fribourg et le Bike 

Yard de Treyvaux, qui renforcent l®attractivitĄ estivale et rĄpondent û la demande croissante de tourisme sportif et de plein air. 
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Figure 30 : Sites sportifs identifiés dans le district de la Sarine  

Dans une logique de dĄveloppement touristique cohĄrent, les sites sportifs d®intĄrąt rĄgional prĄsentent des enjeux de lisibilitĄ, d®accessibilitĄ et de 

valorisation. L®accessibilitĄ (transports publics et mobilitĄ douce), la signalĄtique ainsi que la clartĄ des informations pratiques (notamment les 

horaires) apparaissent comme des facteurs déterminants pour leur fréquentation. Par ailleurs, leur intégration et leur visibilitĄ au sein de l®offre 

touristique globale demeurent encore limitées, ce qui restreint leur potentiel d®attractivitĄ û l®Ąchelle rĄgionale. 

Sites MICE  

Forum Fribourg constitue la principale infrastructure dĄdiĄe au tourisme d®affaires et aux ĄvĄnements professionnels dans le district de la Sarine. 

Grýce û sa situation stratĄgique et son excellente accessibilitĄ, il joue un rďle central dans l®accueil de congrăs, salons, séminaires et manifestations 

culturelles. Sa capacitĄ d®accueil, la modularitĄ de ses espaces et la qualitĄ de ses Ąquipements en font une infrastructure d®importance rĄgionale et 

nationale, contribuant au rayonnement et û l®attractivitĄ du territoire. 

Ce pďle MICE est complĄtĄ par un rĄseau d®hďtels disposant d®infrastructures adaptĄes, notamment le nouvel Hďtel des Innovations situé sur le site 

du Marly Innovation Center (MIC). Cet établissement moderne, avec ses 167 chambres et 11 salles de séminaire, renforce la capacité de la région à 

accueillir des sĄjours d®affaires et des ĄvĄnements de taille moyenne, en lien avec les thĄmatiques de l®innovation et du dĄveloppement 

économique.  

D®autres structures, telles que Notre-Dame de la Route à Villars-sur-Glâne, le centre Séminaire Seedorf, ou le Château de la Grande Riedera ainsi 

que plusieurs institutions telles que des musées, restaurants, centres de formation ou centres culturels proposent également des espaces adaptés 

aux rĄunions et sĄminaires plus restreints. Ces offres complĄmentaires diversifient les possibilitĄs d®accueil et soutiennent la montée en gamme du 

tourisme d®affaires dans la rĄgion, tout en favorisant les synergies entre les acteurs économiques, scientifiques et institutionnels du district. 

 

Patrimoine architectural et historique  

Le patrimoine architectural et historique constitue un pilier essentiel de l®identitĄ culturelle de la rĄgion Sarine, offrant aux visiteurs et habitants une 

richesse remarquable à découvrir et valoriser. Ce patrimoine se décline en plusieurs catégories, chacune apportant une contribution unique à 

l®attractivitĄ touristique et û la comprĄhension du territoire. 

Les sites historiques, tĄmoins d®Ąpoques passĄes, permettent d®apprĄhender l®histoire ancienne et mĄdiĄvale de la rĄgion. Ils incluent des ruines 

(Chýteau d®Arconciel, Chýteau d®Illens, etc.) et des sites archĄologiques (site mĄsolithique de la Souche, Chýtillon, etc.) qui invitent à la découverte 

et à la sensibilisation au patrimoine historique. Û cela s®ajoutent plusieurs sites inscrits û l®Inventaire fĄdĄral des sites construits d®importance 
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nationale et régionale à protéger en Suisse (ISOS), qui reconnaissent la valeur patrimoniale et urbanistique de certains ensembles bâtis et 

renforcent leur importance dans la structuration du territoire.  Parmi ceux-ci figurent notamment notamment Fribourg, Bourguillon, Granges-Paccot 

(Granges-sur-Marly), Villarsel-sur-Marly, Praroman, Épendes, La Riedera, Montévraz, Arconciel, Hauterive (Ecuvillens), Avry-sur-Matran, Belfaux, 

Givisiez, Grolley, Autafond, Lentigny, Lovens, Prez-vers-Noréaz, Posat, Farvagny et Estavayer-le-Gibloux. Cette reconnaissance implique une 

attention particuliăre dans les projets d®amĄnagement et de dĄveloppement, afin de prĄserver les valeurs patrimoniales identifiées tout en 

permettant une évolution cohérente du territoire.  Les bâtisses et domaines représentent également des composantes majeures du patrimoine 

historique et architectural de la région. Ces constructions, souvent anciennes, témoignent du savoir-faire traditionnel et de l®histoire locale. Qu®il 

s®agisse de maisons bourgeoises, de manoirs, de villas ou de grandes propriétés, ces édifices incarnent des styles architecturaux variés et illustrent 

les évolutions socio-économiques de la région. Enfin, l®architecture moderne, quant û elle, incarne les Ąvolutions historiques contemporaines, 

mąlant innovation, esthĄtique et fonction. Les býtiments rĄcents, qu®ils soient publics, privĄs ou industriels, reflătent les dynamiques actuelles du 

territoire et participent û la construction d®une identitĄ rĄgionale contemporaine. 

Les voies historiques d®importance nationale et rĄgionale, telles que chemins de pălerinage, anciennes routes commerciales ou voies romaines, 

structurent encore aujourd®hui le territoire et offrent des parcours touristiques riches en patrimoine culturel et naturel.  

Les sites sacrĄs, comprenant Ąglises, chapelles, oratoires et autres lieux de culte, reflătent l®importance de la spiritualité et des traditions locales. 

Ces lieux, souvent situĄs dans des environnements paysagers remarquables, sont des points d®intĄrąt majeurs pour les visiteurs. Par ailleurs, le 

district est traversĄ par la Via Jacobi, l®un des itinĄraires suisses du chemin de Saint-Jacques-de-Compostelle, qui confère une dimension spirituelle 

et culturelle supplémentaire à ce patrimoine. 

Les sites ruraux illustrent le mode de vie traditionnel et l®Ąvolution des paysages agricoles. Ils regroupent fermes anciennes, hameaux typiques et 

aménagements agricoles historiques, offrant un lien vivant entre le passé et le présent. Ces lieux constituent également un terrain privilégié pour le 

dĄveloppement de l®agrotourisme, permettant aux visiteurs de dĄcouvrir les savoir-faire locaux, de déguster des produits du terroir et de vivre des 

expĄriences immersives au c¸ur du monde paysan. 

Les sites industriels et les ouvrages d®art tĄmoignent du dĄveloppement Ąconomique et technique de la rĄgion. Anciennes usines, moulins, ponts ou 

viaducs sont autant d®ĄlĄments patrimoniaux qui enrichissent la diversitĄ culturelle et valorisent le territoire auprès des visiteurs. 

La préservation et la valorisation du patrimoine architectural et historique de la région Sarine représentent des enjeux territoriaux majeurs. La 

compétence en matière de protection de ce patrimoine relève du Canton, qui encadre les règles de préservation.  Les actions menées dans le cadre 

du PDR tiennent compte des objectifs de préservation du patrimoine architectural et historique fixés au niveau cantonal. Le PDR cherche à intégrer 

ce cadre en intĄgrant une dimension de valorisation touristique. Il s®attache en particulier à mettre en valeur les sites inclus dans les périmètres de 

projet, notamment ceux situĄs au sein des pďles touristiques rĄgionaux. Cette approche vise û renforcer l®accessibilitĄ et la visibilité de ces atouts, à 

développer des itinéraires culturels ou des outils numĄriques adaptĄs, ainsi qu®û amĄliorer la signalĄtique et la promotion des sites. De cette 

maniăre, le PDR contribue û la construction d®une identitĄ territoriale forte et au dĄveloppement d®un tourisme culturel de proximité, en cohérence 

avec les principes du développement durable. 
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Figure 31  : Patrimoine architectural et historique identifié dans le district de la Sarine  

Gastronomie et hébergement  

L®offre gastronomique et hďteliăre du district de la Sarine constitue un pilier essentiel de l®expĄrience touristique, combinant tradition, qualité et 

diversité. Portée par la ville de Fribourg, membre du RĄseau des villes crĄatives de l®UNESCO (RVCU), cette dimension culinaire s®enracine dans les 

savoir-faire locaux et les produits du terroir. Elle s®Ątend bien au-delà de la ville : les communes rurales jouent un rôle déterminant dans 

l®approvisionnement, la transformation et la transmission des traditions culinaires. Cette complémentarité ville²campagne fonde une identité 

gastronomique partagĄe û l®Ąchelle du district. 

Le district se distingue par une identité gastronomique forte, incarnée notamment par la Bénichon, fête traditionnelle célébrĄe chaque fin d®ĄtĄ dans 

de nombreuses communes. Parmi les rendez-vous les plus renommĄs, la BĄnichon d®äcuvillens attire chaque année un public nombreux et fait 

figure d®ĄvĄnement gastronomique phare du district.  

Fribourg accueille par ailleurs des lieux symboliques du patrimoine culinaire régional, comme le SwissBierMuseum sur le site historique de Cardinal 

ou la fabrique Chocolat Villars, tĄmoignant du poids historique de l®agroalimentaire dans l®Ąconomie locale.  

Le district dispose d®un rĄseau dense d®Ątablissements, allant des auberges villageoises aux restaurants gastronomiques. La majorité se concentre 

dans le périmètre urbain, tandis que la campagne abrite une offre plus clairsemée, mais souvent à forte valeur identitaire. Ces établissements ruraux 

jouent un rôle essentiel dans la vitalité économique et la cohésion sociale des localités. 

En matiăre d®hĄbergement, l®offre du district de la Sarine se caractĄrise par une concentration dans le pĄrimătre de l®agglomĄration, où se trouvent 

des hďtels de diffĄrentes gammes, adaptĄs aussi bien au tourisme de loisirs qu®aux sĄjours d®affaires. Le district enregistre ainsi environ un tiers des 

nuitées du canton de Fribourg, confirmant son rôle de premier plan dans le tourisme de sĄjour. L®ouverture en 2025 d®un Ątablissement de 167 

chambres au Marly Innovation Center renforce encore cette capacité, en particulier pour l®accueil d®ĄvĄnements d®envergure et de clientăles 

d®affaires. L®implantation de nouveaux hďtels dans des points clĄs de la ville de Fribourg permettrait de combler  un manque actuel, tout en stimulant 

la demande et en renforĂant la compĄtitivitĄ et l®attractivitĄ du marchĄ hďtelier rĄgional. 

En revanche, l®offre hďteliăre et para-hôtelière reste limitée dans les communes périphériques, où dominent quelques auberges et gîtes de charme. 

Ce dĄsĄquilibre territorial freine l®allongement de la durĄe moyenne des sĄjours et la rĄpartition Ąquitable des retombées économiques. Le 

dĄveloppement de nouvelles formes d®hĄbergement en milieu rural ³ tels que gîtes à la ferme, hébergements écologiques ou atypiques ou 

structures liées à la randonnée et au cyclotourisme, représente un enjeu stratégique pour les annĄes û venir. Par ailleurs, l®absence d®une auberge 

de jeunesse, d®un hĄbergement collectif moderne ou d®un camping dans le district constitue un maillon manquant pour accueillir une clientèle plus 

jeune, scolaire ou sportive. Cette absence limite la diversitĄ de l®offre et la capacitĄ du territoire û capter des segments de visiteurs en groupe et û 

budget modéré. 




















